
La protection des calibres de montres
CHRONIQUE HORLOGÈRE

La Chaux-de-Fonds. le 9 mai 1936.
La f abrique d'ébauches Eta, de Granges, s'a-

perç ut un j our que son calibre 5 ^ avait été
cop ié dans son p ointage et la silhouette des
p onts.

Deux moyens s'of f ra ien t  à elle p our la dé-
f ense de ses droits : intenter une action civile
ou déposer une pl ainte p énale.

Elle choisit la voie pénale, p arce  que l'autre
ne p ermettait p as  de séquestrer immédiatement
la f abrication en cours.

Le Tribunal de Soleure s'adressa au directeur
de l'Ecole d'horlogerie de Soleure po ur exp er-
tise. Celui-ci conclut en f aveur  de la maison
requérante. Le Bureau technique central d'E-
bauches S. A. de même.

Le p ointage ne p eut p as  être p rotégé en
Suisse, à moins qu'il ne s'agisse d'une invention
p rop rement dite. Il f aut donc se borner au dé-
p ôt des f ormes des p onts.

Le f abricant incriminé s'était borné, le p oin-
tage étant servilement cop ié, à m o d if i e r  très
légèrement la Mgne du p ont de f i n i s s ag e  et du
coq.

En p remière instance, le déf endeur essaya de
se j ustif ier en p rétendant que le dép ôt de la
p laignante, sous trois f ormes de p onts, ne rem-
p lissait p as la condition de la noaveaasté, et
n'était conséquemment p as  valable.

Le Tribunal demanda une expertise à M.
Donauer, horloger de carrière et rédacteur du
« Journal suisse des horlogers » , qui appuya les
revendications de ta maison Eta. ¦

Se basant sur les rapp orts en sa p os se s s ion,
le Tribunal de première instance condamna le
déf endeur à détruire les produits en cours de
f abrication, à p ay er un dédommagement de
1000 f rancs et les f r a i s  de t enquête.

La chose p araissait réglée.
Mais la maison incriminée recourut, f a i s a n t

état d'une exp ertise p urement j uridique du p ro-
f esseur Watdkirch, de Berne, p artisan du sys-
tème allemand, qui f a i t  une distinction entre
« Gebrauchsmuster » et « Geschmacksmuster » ,
c'est-à-dire entre modèle industriel et modèle
d'un caractère esthétique

A l'occasion de discussions sur la nouvelle lé-
gislation en pr ép aration, le pr of esseur Waldkirch
a déf endu ce p oint de vue, qui p ermet de créer.
p ense-t-U, une situation p lus claire.

L'avocat du déf enseur cita en outre quelques
j ugements du Tribunal f édéra l, ref usant d'ac-
corder la protection légale à des modèles oui ne
f aisaient p oint app el aa sens esthétique, mais
qui étaient d'un caractère utilitaire 100 %. Or ,
ces j ugements ne concernaient p as  du tout et
dans aucun cas des modèles de calibres d'hor-
logerie.

Au surp lus, le Tribunal f é d é r a l  na ïamats
tranché la question des calibres d'horlogerie.

On se trouve donc en présence de concep -
tions et d'analogies inopérantes en f ait et en
droit.

M. le Dr Ach ard-Martin, connu p ar  sa grande
comp étence en matière de p rop riété intellec-
tuelle, s'est exp rimé en substance de la f açon
suivante dans une contre-exp ertise :

1. Les calibres de montres sont valablement
protégeables déj à par le f a i t  que le dépôt des
calibres est expressément p révu dans les lois
et ordonnances actuellement en vigueur. II est

donc absolument ridicule de considérer comme
nuls tous les dépôts de calibres, qui, dep uis des
années, ont été f ai t s  suivant les lois en vigueur.

2. Les calibres de montres sont bien des
« Geschmacksmuster » et non seulement des
« Gebrauchsmuster » , car ils f ont  app el cm sens
esthétique du consommateur, c'est-à-dire des
établisseurs, des grossistes et des horlogers. Les
grandes f abriques de montres et d'ébauches orit
touj ours soigné l'appa rence de leurs calibres,
leur donnant, un caractère typ ique. Les f abri-
ques de montres de marque ont bien souvent
adop té des lignes typ iques .grâce auxquelles
leurs calibres sont immédiatement reconnus.
Dans le domaine de la f abrication d'ébauches.
U arrive f réquemment Qu'un client ref use un
calibre p arce qu'U ne lui p laît p as. esthétique-
ment p arlant.

De cela, U ressort que les calibres de montres
vont eff ectivement des « Geschmacksmuster ¦».

A Yêtonnement général, le Tribunal, de So-
leure se rallia aux idées de M. Waldkirch. Et
p ourtant les lois en vigueur ne f ont aucune dis-
tinction entre « Geschmacksmuster » et « Ge-
brauchsmuster». -, ,.

L'argumentation de l'exp ert bernois est f ort
intéressante, mais seulement au p oint de vue
d'une revision de la loi.

D'autre p art, à quoi rime donc le dép ôt des
calibres, p ourtant prévu... et p ratiqué ?.

Henri BUHLER.
(Voir la suite en deuxième f euille) .

Dans A«Ë_fflis-/f_l_.<__ __3€i concissise

Voici l'Arc de triomphe sous lequel le Négus se proposait de passer à la tête de ses troupes vic-
torieuses. Le sort en a décidé autrement et le malheureux souverain pourra méditer la parole de

Victor Hugo : A chaque fois que l'heure sonne, tout ioi bas nous dit adieu.

l__.es deux vieux rivaux...
_F-__—lMl_stf-»__ i ¦t_.TOl_.___l «e_t Mi_.-_ -_._r.al_.«
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:Les deux vieux rivaux dont nous voulons
parler sont le coeur et l'intelligence dans l'oeu-
vre musicale d'abord, dans l'interprétation en-
suite, enfin chez l'auditeur lui-même.

A pr_j _j>fement parler, c'est, là un suj et bien
gros, et en réalité fort complexe, que l'on ne
peut qu'effleurer dans un feuilleton. Bien plus,
c'est une vraie gageure, puisque le sujet lui-
même ne saurait comporter de réponse satis-
faisante, unique.

Simples propositions, donc, et invitation à la
méditation pour ceux qui ne sauraient s'en
passer. Et nuances : nuances encore, nuances
toujours.,. , .. ,. ¦ : 

* » » . ,

Bornons auj ourd'hui notre ambition au pre-
mier point et avançons-nous prudemment, sa-
gement dans une voie dangereuse, pleine d'em-
bûches, tout en restant confiné dans le do-
maine musical, le seul en j eu en l'occurrence.

La musique est du coeur, ou elle n'est pas
— ont dit maints musiciens : Beethoven , Schu-
bert, Schumann, Wagner en particulier. Il en
est bien ainsi, en effet , et tous les génies de la
musique l'ont affirmé à leur tour dans leurs
oeuvres d'abord, preuves par excellence. C'est
si essentiel, si naturel , si incontestable à leurs
yeux, qu'ils n'ont cessé de le répéter, de bou-
che et par la plume — tarit cela, pour eux, est
évident, élémentaire, irréfutable.

A l'inverse, nombre de musiciens de moindre
qualité n'ont pas atteint le but désiré, parce
que leur coeur, au moment qu'ils écrivaient,
n'avait rien, ou que peu de chose à leur dire.
D'où tant de pages souvent bien écrites, avec
savoir et habileté, mais de nulle émotion, de
nul écho, de nul effet Car, justement, le coeur
humain ne peut mentir en ce domaine... alors
que l'intelligence sait toujours se parer des ori-
peaux les plus divers, même les plus fallacieux.

Pourtant le coeur seul, si riche soit-il de
substance musicale, de mélodie et d'harmonie,
ne réussira jamais à élaborer l'oeuvre génia-
le ou, plus simplement , de qualité , car il aura
touj ours besoin de son intelligence musicale, qui
choisit les matériaux et qui les édifie d'entente
avec lui :en intime collaboration , non en adver-
saire.

Cela encore , les génies de la musique l'ont
montré très fréquemment dans : leur miraculeu-
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se production, parfois rapidement engendrée —
Mozart et Schubert par exemple — ¦¦ ¦d _iutr.es
fois élaborée dans ; la souffrance : exemple de
Beethoven surtout, dont les cahiers d'esquisses
sont à cet égard des plus révélateurs.'

L'ont en outre montrée, en sens inverse, tous
les musiciens insuffisa.mrn,^nt . .inspirés et qui
ont tenté de suppléer â la carence du coeur par
l'apport inutilement somptueux de l'écriture mu-
SÎC__ 1__

. .. ¦» . • Charles SCHNEIEJER.:
(Voir la suite en deuxième f euille)..

É C H O S
Le coin du sourire

Un bourgeois se vantait d'avoir un écho ex-
ceptionnel sur sa propriété .

Voulant faire entendre à quelques amis cet
écho phénoménal , il plaça son domestique dans
un petit bois où il était inaperçu, et lui donna
ses instructions. , ".. ,

Naturellement , il lui recommanda de répéter
les derniers mots de la phrase qui serait pro-
noncée. Quelques instants plus tard , les amis ar-
rivent. Le bourgeois cria : « Pierre es-tu là ? »

— Oui, Monsieur, répond l'éeho, j 'y suis de-
puis une heure. ,

Mon collègue Gilles remarquait l'autre jour
avec autant d'esprit que d'à-propos que la vertu
est non seulement une question de mode ou de
climat, mais aussi, et très souvent, une question de
date...

En effet. Quelle terrible campagne n'a-t-on pas
menée contre les petits jeux de nos Kursaals et
contre notre modeste roulette nationale. A en
croire les défenseurs de la santé morale de nos
populations, le fait de pouvoir risquer vingt ou
quarante sous sur le tapis vert «le quelques stations
d'étrangers devait entraîner les répercussions les
plus catastrophiques. Or aujourd'hui on achète
couramment des billets de loterie pour des sommes
cinq ou dix fois supérieures...

Je veux bien qu'on a lancé chez nous des lo-
teries pour retenir au pays l'arguant qui , , .filait.,à
1 étranger. Et s'il y a une loterie qui m'est person-
nellement sympathique — et que je vous recom-
mande — c'est la Loterie neuchâteloise, dont lea
bénéfices seront répartis par moitié entre les chô-
meurs dans la détresse et les oeuvres de bienfai-
sance du canton. Du reste le tirage approche et si
vous voulez tenter la fortune, ne manquez pas de
retenir un carnet !

Mais en attendant oela nous amène à constater
que les moeurs ont bien évolué. Le risque qui hier
était banni, aujourd'hui est entré dans les habitu-
des. La chance, condamnée à perpétuité, est de-
venue soeur de l'espoir. Et le jeu n'est plus la
ruine mais une forme de charité...

Passez muscade !
Du reste que la loterie soit ou non une forme

de 1 esprit nouveau — fait , de risque, de vitesse,
de loterie, de tango, de cinéma et de Front popu-
laire — une chose est certaine, c'est que grâce au
so-nire engageant de la fortune, à nouveau l'argent'circule. u-- '

Alors qu'on a tant de peine à en trouver pour
Sa Majesté le fisc, il se laisse cueillir sans pleur
ni grincement de dents par le fonctionnaire dégui-
sé qui offre une prime — et quelle prime ! — à
tout « contribuable » veinard et à tout acheteur
con-oient du bon b__let_.

>' Le p ère Riquareu,

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Sul.so:

Un an Fr. 18.80
Six mol. • 8.40
Trois moli . • 4.20

Pour l'Etranger i
Un an . . Fr. 45.— Six mol. Fr. 24. —
troll moli • 12. .5 Un mois > 4.50

Prix réduits pour certains pays,
se renseigner à nos bureaux.

Compte de chèques postaux I V- D 3.5

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-da-Fonds 10 et le mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel et Jura

bernois 12 ot le mm
(minimum 25 mm)

Suisse 14 ct le mm
Etranger 18 et le mm

(minimum 25 mm)
Raclâmes SO ct le mn

Régla extra-régionale Annonces-Suisses SJI
Bienne et succursales

C'est à Berlin que cette colonne est érigée. D'a-
bord elle indique l'heure et peut servir aux affi-
ches qu'on désir apposer. En outre, elle possède
une cabine téléphonique, un haut parleur et recèle
un matériel complet de médicaments et pansements

en cas d'accident

Une colonne à tout faire

.¦ • .. ,- n . . . . . . .
_ .¦ - 1 1  M . ¦_ ., ¦ m i. .  1. 1- ,
'M. Michel André, constructeur à Lons-le-SaunieT (Jura) , a mis en essai une auto sous .narine de
son invention sur l'étang de la Grande-Vedet. Elle a 4 m. 20 de long, 1 m. 20 d'empattement,
pèse 900 kg.1, est mue pat un moteur de 4 CV. et atteint une vitesse de 30 km. sur route, 15 sur

l'eau, 12 en plongée qui s'effectue sans ballast. ¦ , ¦
' "

l'auto sous-marine
, ' 

¦ , * :': ¦¦ ¦ • _ . i - ¦ •
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Fnv_pr__ IA a louer pou 'Ll l .y  9 IV. an octobre. ,
-me étage ue irois belles cham-
bres , cuisine et dépendances. —
S'adresser rue du Nord 89. au
2me étage , de 11 à 14 h. 6996

*»fm alofs A.' vendre ou a¦_ï. - _ _ < - _ _ .  louer â Pouillerel
p./u r conslnic iion de chale t s , bel
les parcelles de terrain boisé. —
S'adresser à Mme Breitmeyer-Gi-
rard . rue du Nord 89, de ïl à 14
heures Tél . VI 6.0 ¦ 6995

_Jt.<P _ r! _ &Ê _r___ Dans une bon
"l-HBS-Ull- ne pension de
li in i i l ie  on pren drai t  encore quel-
ques pensionnaires a prix très
rèdui '  — S'adre9ser au bureau
de I'IMPARTIAL . 7037

Nnnrl RQ A louer $m épo(|U8
nui u 03. a convenir , pignon
d'une chambre et cuisine, meublées
ou non ei dépendances , chauffage
central. - S'adresser au 2mc
élage, de 11 à 14 heures. 7022
s £-4\«bmc Allemand , Anglai s,
IL€ <V _. BIS. . Français Traduc-
tions Correspondance. Prix trés
mo 1er e. — S'adresser Case pos-
tale 10.8. 6009

.fimmoilûPP 0n amande une
O. l l l l l l - l l .l c bonne sommelière
aidant aux travaux de ménage. —
Offres sous chiffre M . C. 717..
au bureau ae I 'I MPARTIAL. 7172

Bonne _ tout faire $£2%.
fres sous clnllre P. S. 7017. an
bureau de I'I MPARTIAL. 7017

On _ _ _n_in_e "niniéres , bonnes
sachant cuire. — S'adresser au
Bureau de Placement , rue Daniel
Jeanrichard 4.. Tél. 22.950. 7086

RfliinP à toul ta're est demandée
DUlllIo (jana ménage soigné. —
S'adresser au bureau de 1 IMPAR -
TIAL. 7135

Â 
Innnn pour le .1 octobre pro-
ÎUU .J  chain, rue du Temple

Allemand 63, superbe apparte-
ment , .me étage, 6 chambres dont
5 au midi, chauffage central,
.bains, jardin. — S'adresser rue
du Temple Allemand 61, au ler
étage. 5158

3 1.l_. ic_ chambre de bains ins-
piCU-S, .allée, balcon , corri-

dor, w.-c. intérieurs, dépendances
et lessiverie. Disponible le 30
avril. — S'adresser i. M. L. Mac-
quat , rue des Fleurs 6 o20.

f PfU 7 reï-de-chaussée de 3 piè-
.1 Cl I j ces est à louer pour tout
de suite ou époque à 'déterminer.
— S'adresser au burean Crêt 7.

6738

Pnvi Mn . lo8ement de 3 pièoes,
-i_ .-l _ . UD au soleil, à louer pour
séjour. — S'adresser à M. Daniel
Geiser. les Bulles 9. 7004

A lfllIPP lo .oment de 3 -hambres
IUUCI cuisine et dépendances

— S'adresser à M. Jean Arm. pê-
cbeur , St-Aubin (Niel). 7020

Ann M ar i n  de 3 pièceB, bout de
ICI ClttgC corridor éclairé,
ebambre de bains, parcelle de
jardin, est à louer pour fin octo-
bre on avant. — S'adresser Tun-
nels 22. 7040

À IflllPP Pour '8 3* octobre ou
lUUcl avant, bel appartement

moderne bien situé de 3 cham-
bres, en plein soleil, seul a l'éta-
ge. — S'adresser rne de la Cha-
pelle 13, au 2tne étage. 7032

A IllIlPP ^>ro _ r^B j . logement de
luUCl 2 pièces, -me élage,

prit avantageux, soleil, -w.-c. in-
térieurs. — S'adr. Promenade 10.
au ler étage. 6993

A lniiPP ae snite ou époque a
lUllcl convenir, appartement

de ô chambres, central , bains
installés. — Pour le 31 octobre ,
appartement de 5 cham tires , cen-
tral , bains installés, balcon ;
appartementde4 chambres, chaut-
fé, bains installés. — S'adresser
chez M. Hummel, rue Léopold
Bobert 53. . 7031

A lniiPP ,ime é'a86' 3 pièces, ter-
1UUC1 rasse; ler étage , 3 pié-

ces et bureau ou atelier , chauf-
fage central. — S'adresser rue
Daniel JeanRiehard 13, au ler
étage, à gauche. 7081

Â lnriRP Pour lo 31 octobre ou
lUU.l avant , beau rez-de-

chaussée moderne, ensoleillé,
chauffage central, 4 chambres,
vestibule, cuisine, alcôve éclairée ,
ou chambre de bains, dans mai-
son Docteur Kern 11. — S'adres-
ser Côte 2. 7183

A lnnpp ae suite ou éP° .uo *lUUcl convenir, logements
complètement remis à neuf. Un
rez-de-chaussée de 3 chambros ,
euisine, alcôve , w. c, intérieurs,
grande terrasse. Un 3me étage,
même distribution. — S'adresser
Tunnels 16. 7137

Ponr séjoDP d'été, tfasÈK
à l'année, petite maison située
près des Planchettes, 4 chambres,
cuisine, jardin et dépendances. —
S'adresser Balance 6, au ler éta -
ge, à droite. 7122

rhamhpû À l°ut''' chambre in-
.UdlllUl .. dépendante , non
meublée, chauffage central. —
S'adresser rue Numa-Droz 84, au
3me étage, après 18 henres. 718?

rh.tn.hPA Jo'ta chambre a louer
UildlllUI-. a personne de mora-
lité. Bains, chauffage central. —
Offres sous chiffre A. S. 7156.
au bureau de I'IMPARTIAL 7156

On demande à loner xrdi.
ne et une chambre pour person-
ne tranquille. — Offres sous chif-
fre I_ . Ë. 7196, au bureau de
_•___.________ 7196

A U  onr iP û  i lit complet , crin
I .UUIB animal. 4 chaises, 1 ,

glace , 1 table de cuisine, le tom
en bon état à bas prix. — S'adr.
F.-Courvoisier 13, ler étage. 6998

Â VPM.ro » ' Té'° n»1'18'™ '61 !
ICllUlC vélo de garçon, prix

avantageux. — S'adresser rue de
l'Industrie 11, au ler étage. 7038
Â Tr nnr lp .  un secrétaire , un but-

¥ 111 UJ C /et , un petit établi
portat i f , un régulateur. — S'adr .
au hur . nu de I'I MPARTIAL . 7.13

Jeune _oiii.pl
Suisse-allemand , sortant d'appren-
tissage et muni dn di p lôme de la
Société suisse des Commerçants,
cherche place en Suisse romande
pour perfectionner ses connais-
sances de langue, — Offres sous
chiffre P. B. .053, au bureau de
I'I MPARTIAL . 7063

1¦¦ I.
pour dames. Dépôt à la commis-
sion u 'une fabrique ré putée de
lingerie fine. Pas de risque. —
Offres sous chiffre 112. case pos-
tale 19, Berne 17. gA__87B 7091

â loyer
pour le 31 octobre 1936
.Dt _ l_ l . 1. rez ~ ,de-chaussée de
Ici lllul. IJ , 3 chambres, onisine
et dépendances . 6847
NoilUD 1 3me étage , 3 chambres,
Ilc._It. _l J, cuisine et dépendances.

6848

Pour époque à convenir
Doit. IR ler el '-'mfa élu <-e. beaux
rUll. 10, appartements . W. O.
iniérieurs, 3 chambres, cuisine et
dépendances et rez-de-chaussée
de 2 chambres, cuisine et dé pen -
dances. 6849
Dnif _ 70 ier ^,a-e 6t rez-de-ch.
rUll. LS. de 3 chambres, cuisine
ei dépendances , et pignon , deux
cha m lires , dépend., cuisine. 6850
TûrrO-HV 1_ re'-à, 8-0hauss_., 3
ICll -QUA I ., chambres, cuisine,
dépendances et pignon 2 cham-
bres, alcôve et cuisine. 6851

_ûtel-_B-ïiiie 4./^rcû r-
6852

lilUU.in. JU, .chambres, cuisine,
w.-c. intérieurs , et pignon de
2 enambres et cuisine. 6853
lîfinilo 7(1 rez-de-chaussée et ler
...UU. _ U, étage, 3 chambres, cui-
sine et dé pendances, et pignon de
2 chambres , cuisine. 6854

Industrie 34, ̂ J ĵjsr*
dépendances. 6755
Inrhi.trio 11 3me étaBe> 3 ou 4
l l lUUol l l .  II , .chambres , cuisine ,
et une chambre indé pendante.

6856

IH ullMll. JL . bres, cuisine et dé-
peuuai.ces 6857

S'adr. à M. Marc Hunihert ,
gérant , rue Numa-Droz 91.

A louer
poir le 31 oclobre, 3 pièce.. Pour
de suile, 5 pièces, superbes
appartements avec balcon, cham
bre de bains Installée, chauffage
central général, eau chaude, ser-
vice de concierge — S'adresser
au Bureau, rue du Nord 181

5934

A louer
POUR SÉJOUR D'ETE
a la Jonchère, appartement de _
pièces, avec véranda, cuisine et
dépendances , jardin potager. —
S'adresser Etude ï-eewer,
avocat , rue Léopold-l.ohert 22.

A LOUER
pour le 30 juin ou époque _ con-
venir , quartier des Crêtets.
bel appartement de 3 chambres ,
chambre de bonne, cuisine et dé-
pendances. Grand jardin. — S'a-
dressera M. -'lutsch. firétot s I09ii.

_____ _ _____*__> __J __E__R_.
pour le 31 octobre , rae da
Doubs, câté est, bel apparte-
ment de 3 chambres et cuisine,
chauffage central et bains. Belle
situation Maison d'ordre. — S'a-
dresser a Gérances et Con-
tentieux S. A., rue Léopold-
Roberl 3_ . «383

Epicerie
A remettre de suile pour causi

de départ , bon commerce d'ali
mentation au centre de Neuchâtel.
Prix fr. 2000.— S'adresser à M
Jean Tinelli , négociant , ruedu
(.liai, au •., IVeuchAtel. 705-

_L __.ti-3-r____c.B-i--
de 3 chambres, alcôve éclairée ,
rez-de-chaussée, au soleil, alouer
pour le 31 octobre 1936. — S'a-
dresser boulangerie Amey, rue

,d_ C_.t 2_. 6460
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ss Pensez à fleurir vos mamans
Grand et beau choix en: roses, œillets, lilas. pois de

senteur, tulipes, narcisses, etc.
de t o u t e  p r e m i è r e  qua l i té

Plantes vertes et fleuries
Prix 1res bas Toute confection florale

BOISSENOT-WINTER ™
Place Neuve 6 FLEURISTE Tél. 22.617 ¦•¦

A LA CORBEILLE DE ROSES m- „,
Expédition soignée au dehors Expédition soignée au dehors BESSE

" == m "
Pour cause de sant-,

à remettre

Clinique
de Poupées
S'adresser au bureau de I'IMPAR
TIAL. 6918
_________¦______________¦____¦__-.

A vendre à St-Aubin (N'tel)
VILLA

de 5 pièces , cui. iu _ , salle de bain
buanderie , garage , construite en
1932, avec tout le confort. Cliaat-
fage central. Beau verger . 40 ar-
bres fruitiers , grandes cultures
de fraises, framboises , mûres , rai-
sinels. Jardin potager et d'agré-
ment contenance 1650 m2 en plein
rendement . Disponible pour le
printemps ou époque à convenir.

S'adresser é A. Perria. & St-
Aubin (Neuchât .l) PI 7_8K 555.

Encore quelques
machines â coudre

centrales , meubles » prix
très bas. ' — Magasin
HURNI. Serre 28. 6030

M A I G R I R
sans inconvénients ei sans régime
par le massage grâce A la lotion
amaigrissante Bahari qui ag it
avec efficacité contre l'embon-
point gênant et malsain. Entière-
ment inoffensif. Produit naturel.
Flacon a fr. 4.— et 7.20, toutes
nharmacies. Demandez notice
tranco directement chez Bahari.
Du.ourstrasse 50, Bàle . 6467
. Ces. un produit Batori »
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Part 3, BfSSS iSSÈ Combe Griearîn 43. lw£5&iJ,
D_ ff 10 rei-de-chaussée. 3 cham- corridor , ciii-ine, chambre de
-DU 13, bres , corridor , cuisine, bains , chauffage central. 6805

Part 42, Z_àp£g£!si CoÉe GrieariQ 51 H$MJdor éclairé , eniiine. 6786 corridor .cuisine .chambredebainB
Dfirf 11 l6T éta8e- & chambres, chauffage central. 6806
rflU 11, corridor, eoisine. 6787 MfmH fifin Ij 2me élage, 4 cham-
Darr 7fla 3me étage, 3 chambres. WUIII QyilB J, bres . corridor , cui
rllll l -U, corridor cuisine. 6788 9i ne . cliambre de bains, ohau_ __ e
na,r Q1 reï.de-chau_ .ée, 3 __am- ^"'"1. concierge. 6807
"OU 31, bres, corridor , cuisine. rhvrJQrR II 1er étage, 4 oham-
Darr DD ler étage, 2 ehambres , LIIOIII.l B "W, dres. eorridor , cui-
rÛll JJ) corridor , cuisine, cham- sine- chambre de bains, chauffage
bie de bains, chauffage central, central.  6808

Darr 00 -_ --d--c_ a___è-. deux flptraitP fi let é!.ag8' 5 oham_Ie_ !
Fart. 33, chambres, corridor , cui '«IIDII . U, corridor , cuisine. 6809
sine, cliumbre de bains, chauffa - Q U HaHhnD 13 1er étage, deux
ge cintrai. 6791 •• «• _WIIU.J IJ, chambre B, cor-
Darf iM re_-de-ohauBaée, trois rilior . euirin^ 6810
rûll llll, chambres, corridor, JJ r3ntnnc /. fl re^-de-chaussée. 3cuisine , chambre de bains, ehanf- LL LdUlUII. _ U, chambres, corrifage central. 6792 dor . cuisine , chambre de bains.
Darr 1._ /irno étage, 3 cham- 68011
rOIL IJ _, bres, corridor, enisi- TDflDSHIY 7. 

,iime étage, 3 cham-
ne , cliambre de bains, chauffage l-ll -OUA LJ, bres. cuisine. 6812
cen rai. concierge. 6793 u... -. j  .me étage. 4 chambres.
D_r. 1 .R rs--de-_han-_ée, denx H---- -, corridor , cuisine , oham-
rul l  UU. chambres, corridor, bre de bains, chauffage central,
cuisine , chambre de bains, ehanf- 6813
fage central , concierge. 6784 h(innf_Df(i7 j f 1er étage. 3 cham-
D„ff 1 .R *me é'age, 4 chambreB , JOHU-rUlUi 11, bres, corridor .
rflll UU , corridor, cuisine, cuisine , chambre de bains, chauf-
chamure de bains, chauffage cen- tage central. 6814
tral . concierge. 6795 n n nnnrnn j_ £ rez - de - chaus-
P«f 1IC ame étage, 3 chambres, U.T. DUtlll|_ ill J, sée, 3 cham-rOll I _J, corridor, cuisine, cham- bres . corriuor , bout de corridor
bre de nains, chauffage central. éclairé , cuisine 6816

6796

Homa-Droz 47. _.g .̂S D.-P Bourqoïn 15.tLSTJ
rinor . cuisine. 6797 n ,lor . cmsin -. 6815

Homa-Oil ler̂ Tco3rc_?dTr; Winkelried 25, &rf _ -_ass_îcuisine 6798 corridor , bout de corridor éclai-
Nlima llrnT 111 3« étage . 4 cham- re . cuisine. 6817___ l_ - _ l _ _ Kl, bres , corridor . ,. . ... „ ;.. „ .
cuisine , cliambre de bains, ebau f- frÔlptS 11. WSL 

a?e„ cham "
fage ceniral. 67i)9 UB1DI- HJ, bres, alcôve, corn
n _ ... o _. • _ aor . cuisine. : ' 6818
Drnnr Ù . 1/lÛ 2tne étage , corridor .
r iUyic .  > .3, bout de corridor II Unin 1 rez-de-chaussée, trois
éclairé cuisine. 6800 B- B-lll t . chambres . corridor,
Nfl.rl 177 rez-de-chaussée supé- c"i>i,le . ,.-. i 681-
IIUIU l(|, rieur, 2 chambres , cor- Fri.7-. fin.ïïni. in.  70 pignon de 2
ridor. cuisine. 6801 llll- lUUI .UIW-l 63, chambres ,

Hfirrl înfl 1er étage. 4 chambres . cuis *ue- ;' 6tS2(>
HUIU -iUOf corridor , cuisine cham- RalanfO 17 ler éta _ e- 3 .cham-
bre de bains , ohauflage central. U_l_ll .- 16, bras, cuisine.' 68_ 1

Aurore 20, Sh_ meb.ehrB corridT collège 10, .S2 chamfecuisine 6803 . , . . -. , ,. . .m l s» S ê tawm î * ?̂Sbains installée, chauffage central. ..S'adresser à M. A Jeanmo-
6804 nod, gérant , rue riù Parc .3.

A IOUER
Pa>< M A  Appartement 4 ciinnibros . cuisine , bains , chaul-
rOI . I iv fage central , Distribution eau chaude. Véranda
lermee. Uoncierge . Pour cause de santé , dès 30 avril "— S'adresser
a M. A. fiiovannonl, rue Léopold-Robert 66. "'¦ 6^85

flk lïlJjîïi rérf-fwitf.FBtft avec conlon moderne , sont a louer
_ _ .fl_.|9Qfl B-.lalt_BnB9 nour de suite ou époque à convenir.
Maie An --.mili _ll_- Q8 D chambres , cuisine, buanderie
1 1UI9VII luaillllCIBt. et toutes dépendances , grand jar-
din ei cour , quariier du Succès.

WCU _._ £ -_S quartier du Succès, et près de la Place du Marché.

I Vlirillt_>9 pour exposition près de la Qare.
S'adresser pour tous renseignements à la Gérance des

I_ai._ea-.les cammiuiaux, rue du Marché 18. au 2e" étage.
Téléphone 24 i I I  6422
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TOUfl
| POUR LA CULTURE
» Outillage de choix t
S Graines de malsons contrôlées
t pour fleurs, légumes et champs Z

S Semenceaux de pommes de terre %
I Engrais pour j ardins
À en sacs de 5 10 • 20 et 50 kgs 7103 S
t Assurances grêle S

Maison spécialisée
{ Prix avantageux Prix avantageux J

i TOULEFER S. A. |
S Place de l'Hôtel-de-Ville S
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Les installations Electriques
sont exécutées avantageusement

par la maison :

9 Fr. MEUS •Rua Daniel-Jeanrichard 11 1509

Radios
occasions

Encore quel ques bonnes
occasions d'appareils , tyues
divers , modèles 1934 et 1935.
-. Demandez offres sans au
l'un engagement à la Manu-
facture .Jurassienne S
A., rue du Ciêt 5-7, télépho-
ne _-.85Q. La Chaux-de-
FondB. 417&
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{ T é l é p h o n e  21.213 47.3 prix modérés

CULTES DE LA CHAUX-0E -FONDS
Dimanche 10 mai 1936

Kg-lise Nationale
A BEILLE. — 9 b. 30. Uulte avec prédication, M. Henri Barrelet.

11 b. Catéchisme et écoles du dimanche réunis.
GRAND-TEMPLE. — 9 b. -U. Culte avec predioation , M. Paul Kcklin.

ll 11 Catéchisme et écoles du dimanche reunis.
t-PLATURES — 9 h. 45. Culte interecclésiastique M. Edouard Urech.

11 li. Catéchisme.
PLANCHETTES. — 9 h. 30 Culte avec prédication , _£. H. Haldimann.

9 b. 30, Ecole du dimanche à la Cure.
Ecoles du dimanche dans les Temples i l'occasion de la Fête des

Mères.
( .«¦lise lu dépend an le

; i EMPLE . (Culte des familles) — 9 h. 30. Culte avec prédication, MM.
Luginbuhl et Perregaux.

| IRATOIRE. — 9 h. 30. culte avec Prédication , M. T. Hofl.
I I_.ES EpLATttHES. — TEMPLE — 9 h. 45. Culte interecclèBiaBti que avec

Prédicalion . __, Ureoh.
I -ALLé DU PRESBYTèRE. — 9 h. Réunion de prières.
i Mercredi 20 h. Etude biblique.

l<__ -i_ - Catiiol'uiue romaiue
i h. Messe.
_ 11. Messe, Sermon allemand.
9 h. Messe das enfants , avec allocution.
9 h. 45. Office, Sermon français.

13 h. 30 Catéchisme.
14 h. Vêpres et Bénédiction.

Oeu-sche Kirche
9 Uhr 30. Gottesdienst.

11 Uhr. Taufen.
11 Uhr. Kinderlehre.
11 Uhr. Sonntagschule in Collège Primaire.

__g-i_ ie Catholique chrétienne (Chapelle 7)
10 h. Grand'messe et sermon de circonstance par M. le Cnré de St-

Imier,
20 h. Vêpres et prière du soir.
En semaine - Messe lous les matins à S h.

Bischôll. -letho-i-iteal.lrche {Evangelische Ereilurchei
(rue du Progrès 3b)

9 Uhr. 45. Predigt H. Hauzenberger.
16 Uhr 15. Predigt.
Mittwoch 20 Uhr 30. Bibelstunde.

Société de tempérance de la Croix-l-ieue
Samedi 9 courant a 20 h. Grande Salle de la Croix-Bleue (Pro-

grès 48). Réunion d'Edification et de Prières. Une heure de retraite
spirituelle. Présidence de M. Barrelet , pasteur.

Dimanche 10. Réunion. Journée deB mères.
-.vaiiRelische S.a_taai__ lo_sh,a|.eile (Envers 37;

i Vorma ls Eglise Morave i
Sonntag Gottesdienste 10 Uhr und 16 Uhr.
Sonntagsschule U Uhr.
Tôchterverein 16 Uhr.
Mittwoch 20 Uhr 30. Bibelstunde.

t-glise Adventiate du _ ' ¦• Jour.
(Temple Allemand 37)

Samedi 9 «/t n. Ecole duSaboaL — 10 '/a h. Coite. — Mardi 20 h.
Réunion de prières. — Vendredi __ ' _ h. Etude biblique.

Armée du Salut (Ras Numa-Droz 102.
. h. Réunion de Prières. - 9»/, h. Réunion de Sainteté. 11 h. Réu

nion de la Jeune Armée. — 20 h. Réunion de Salut.

diris-ficin Science
Science Chi-âtienne Léopoid-Kobert 94

Dimanche Service 9 h. 45
Mercredi 20 h. 16 6608

»_¦-___ «le lecture -»¦_._--._-_«_ __u public



La Fête des Mères
C'est demain...

La Chaux-de-Fonds, le 9 mai.
La vie actuelle, avec son cortège de soucis,

s'est parée toutefois depuis quelques années
seulement, d'un bel ornement : la fê _e des mè-
res.

L'initiative fut lancée timidement mais elle a
rapidement pris racine pour ensuite éclore et
pousser magnifiquement. La coutume est main-
tenant établie d'une façon infrangible et nous
réserverons dorénavant le deuxième dimanche
de mai pour accomplir un geste commun de vé-
nération filiale.

« Savez-vous, disait Victor Hugo, ce qu'est
une mère ? En avez-vous eu une, vous ? Savez-
vous ce que c'est que d'être enfant, pauvre en-
fant , faible , nu, misérable, affamé, seul au mon-
de, et de sentir que vous avez auprès de vous,
autour de vous, au-dessus de vous, marchant
quand vous marchez , s'arrêtant quand vous
vous arrêtez, souriant quand vous pleurez, un
ange qui est là, qui vous apprend à parler, qui
vous apprend à rire, qui vous apprend à aimer,
qui réchauffe vos doigts dans ses mains, votre
corps dans ses genoux, votre âme dans son
coeur, qui vous donne sa vie, à qui vous dites :
« Ma mère » et qui vous dit : « Mon enfant ! »
d'une manière si douce que ces mots-là ré-
jouissent Dieu. »

Comment ? dira-t-on, une mère ne mérite-t-
elle pas qu'on la choie, qu'on l'adore et la vénè-
re tous les jours du calendrier. Pourquoi réser-
ver une date unique dans l'année pour effectuer
un acte qui devrai t être quotidien ? Parce que
cet amour filial s'il est effectivement touj ours
présent dans l'âme humaine, ne peut pas tou-
j ours se traduire en faits constants par sui-
te des obligations de l'existence.

Vos occupations vous ont séparé peut-être
de votre maman, vous habitez une autre vil-
le assez éloignée. Vos pensées se portent sou-
vent vers elle, mais la distance est grande et
vous ne pouvez facilement lui rendre visite. Le
j our de sa fête , pendant les fêtes de Pâques,
du Jeûne ou de l'An nouveau, vous irez la re-
j oindre pour lui redire notre tendre affection.
Et bien, non seulement, le fils habitant une au-
tre ville, mais aussi l'homme que les contingen-
ces empêchent de voir chaque j our sa mère,
grâce à cette réconfortante initiative qu'est la
Fête des mères, a l'occasion ce jour-là d'entou-
rer sa mère, avec peut-être un peu plus d'em-
pressement et de sollicitude que lors d'un sim-
ple j our de la vie courante. Et poui cela déj à,
nous applaudissons pleinement, en dépit des
philosophes maussades, à la consécration défini-
tive de la Fête des mères.

Une autre raison nous invite à adopter la tou-
chante coutume de la Fête des mères. Cette
manifestation enthousiaste, cet élan du coeur
fusent non seulement chez l'enfant , mais encore
chez l'adulte qui a le bonheur de posséder sa
bonne vieille maman et peut-être aussi chez le
solitaire qui se souvient de celle qui repose au
cimetière et une fois de plus va ce j our-là fleu-
rir sa tombe.

Comme le disait excellemment l'un de nos
chroniqueurs, toutes les mères méritent la gra-
titude et la tendresse de ceux auxquels elles ont
donné la vie. Dans tous les pays, à tous les
âges, un mot suffit , du reste, à traduire l'amour
filial , un tout petit mot, un cri instinctif que, du
berceau à la tombe, poussent toutes les généra-
tions et qui , à lui seul , résume l'hommage éter-
tel de la créature à l'être humain le plus proche
du Créateur : Maman !

Nogère.
——«¦_____--«-̂ _B__»"——

ÉCHOS
Sur le paquebot

Le passager. — Ai-j e le temps d'aller dire
à ma femme qui est sur le quai ?

Le capitaine. — Ça dépend, monsieur ; il y a
longtemps que vous êtes marié ?

La protection des calibres de montres
CHRONIQUE HORLOGÈRE

(Suite et fin)

Nous sommes pleins de respect p our les au-
torités j udiciaires, mais nous nous demandons
avec anxiété, songeant non seulement aux com-
p étitions intérieures, mais â la concurrence
étrangère, si ce jugemen t a tenu comp te de
toutes les contingences, et de quelle f açon le dit
Tribunal considérerait ses conclusions quand
on lui app orterait des mouvements étrangers
cop iés dans leur pointag e et leurs silhouettes
p ar  des Américains, des Français, des Jap onais,
des Allemands. Etait-ce la p e ine  de demander
une aide f inancière à la Conf édération p our la
déf ense économique de l'Horlogerie suisse, si
d'autre par t on p eut p orter la main impunément
sw des ef f or ts  techniques.

Le demandeur a immédiatement déposé an
recours en cassation auprès du Tribunal f édé-
ral. Il ne po uvait f aire autre chose, p msqiïil
s'agit d'une af f a i re  engagée p ênalement. Le Tri-
bunal f édéral déclarera f o n d é  ou non le recours,
mais ne se prononcera p as  sur le f ond .  Si le re-
cours est reconnu f ondé, ^aff aire reviendra de-
vant le Tribunal cantonal de Soleure. Cas con-
traire, la maison requérante p ourra intenter, un
p rocès civil.

Un sp écialiste en brevets d'invention, ingé-
nieur â l'Ecole Poly technique f édérale et an-
cien exp ert technique à l 'Of f ice  f édéral de la
Propriété f édérale, que nous avons consulté à
ce suj et , vu l'imp ortance considérable de la
chose, a bien voulu nous f aire p art de son op i-
nion.

« Dans cette af f a i re, écrit-il, c'est la maison
Eta qui a raison. D'après la loi, les modèles in-
dustriels ont p our but de p rotéger la f orme ar-
tistique d'un obj et industriel, et non p as  sa
construction technique. Mais, lors de l'établis-
sement de cette loi, U a été f ait une excep tion
p our les calibres d'horlogerie. On a considéré
que ceux-ci se trouvaient dans une situation
sp éciale, du f ai t  qu'Us doivent rép ondre aussi
bien â des exigences techniques qu'à des exi-
gences esthétiques. Et l'on a décidé , en consé-
quence, qu'ils p ouvaient être p rotégés p ar des
modèles. De nombreux j ugements ont conf irmé
cette manière de voir... »

Nous avons mis sous les y eux des lecteurs
les éléments du débat. Il en valait la p eine, à
mesure Que des questions de p rincip e se trou-
vent en j eu, ainsi que la p rotection générale de
rindustrie horlogère suisse.

Henri BUHLER.

En n. arge des élections
coron)ur>aies. — Il y a. ?5 ans.

Gai , gai, marions-nous !

L_e -_ocie, ie o mai iy_o.
Ils sont une quinzain e de conseillers généraux

qui n'ont pas accepté d'être reportés en liste :
7 socialistes et 8 progressistes ; c'est un nom-
bre important, plus du tiers. Parmi eux, nous
trouvons le doyen d'âge de ra__sen_bl_ie, M. Jeian
Zingrich (p. p. n.), conseiller général depuis
1918 et qui, comme tel, ouvrit toutes ces derniè-
res législatures. Très assidu aux séances, il re-
présentait le monde agricole ; ses interventions
étaient rares, mais toutes frappées au coin du
bon, sens. Le « doyen d'activité », si l'on ose
s'exprimer ainsi, dépose également son mandat,
c'est M. Alfred Dubois-Qinnel (p. p. n.) au sein
de l'autorité législative depuis 1909. Vingt-sept
ans de politique, cela représente bien des heu-
res de séance, tant au conseil général que dans
les coin-missions ou au comité du parti, surtout
que M. Dubois-Qinnel eut un rôle politique de
premier plan. Il fut en particulier, en 1918, l'un
des promoteurs du Parti progressiste national
qui remplaça le parti « Ordre et Liberté », lequel
avait rallié les partis radical et libéral sous un
même nom. Dans ses interventions, M. Dubois
n'avait rien de violent ou d'agressif , et à plus
d'une reprise, nous entendîmes ses adversaires
politiques rendre hommage à sa modération et
à son désir constant de concorde. M. Dubois a
estimé que l'heure de la retraite avait sonné
pour lui ; on ne peut que regretter cette déci-
sion qui prive notre autorité d'une voix écoutée.

D'autres s en vont, qui inscrivent moins d an-
nées d'activité — quelques-uns après une seule
législature. Ont-ils été déçus ? Sont-ils décou-
ragés ? En ont-ils déj à assez ? Il pourrait paraî-
tre indiscret de le leur demander. Relevons

leurs noms : du parti socialiste, MM. A. Amey,
J. Béguin, P. Bullo, Q. Châtelain, A. Marguier ,
R. Porret et M. Vermot ; du parti progressiste,
MM. F. Favre, H. Gentil, L. Hugiuienin fils, R.
Lebet, W. Staub. En outre, M. M. Huguenin est
décédé en fin de législature.

Nous nous en voudrions de ne pas rappeler ici
la retraite de M. J. Tissot, conseiller communal
depuis 1921. Durant ces quinze années, M. Tis-
sot a présidé aux destinées de notre Ville avec
une grande distinction, sa tâche fut rendue par-
ticulièrement lourde par la situation économi-
que. La manifestation spontanée qui a marqué la
fin de la dernière séance du Conseil général a
prouvé à M. Tissot que la reconnaissance de la
Mère-Commune lui était acquise.

Certes, ce n'est pas une sinécure que de faire
actuellement partie des autorités ; il faut une
bonne dose de dévouement : les responsabilités
sont lourdes et l'on comprend qu'il y en ait qui
hésitent à reprendre le collier.

» * »
« Sortir honoraMement Le Loole des embar-

» ras financiers dans lesquels il se trouve, sau-
» vegarder l'honneur et le crédit de notre loca-
» lité et maintenir intacte sa vieille réputation
» de loyauté, telle est assuirément la volonté de
» chacun de vous... »

Ne, dirait-on pas un appel rédigé auj our-
d'hui ? Et pourtant, il a exactement soixante-
quinze ans. En effet, en 1861, Le Locle se dé-
battait déj à dans une situation obérée, comme
d'ailleurs La Ghaux-de-Fands aussi. L'augmen-
tation considérable de la dette était due à l'éta-
blissement du Jura industriel. Comme aujour-
d'hui, une requête avait été adressée à l'Etat,
d'entente avec nos deux communes. Par ail-
leurs, une souscription patriotique d'un million
avait été lancée et c'est précisément le com-
mencement de cet appel que nous avons relevé
plus haut. A fin 1861, le comité d'organisation
avait déj à réuni 830,000 francs.

Comme auj ourd hui, notre industrie souffrait
d'une orise. Voyez ce que l'on écrivait : « Cette
dernière crise qui dure depuis cinq ans, quoi-
que 1a plus pénible et la plus prolongée, n'est
pas la première et tout porte à croire que l'a-
venir nous en réserve d'autres. Parmi leis cau-
ses assez nombreuses auxquelles peut être at-

tribuée la gêne dont nous souffrons encore, il en
est une qui domine toutes les autres : c'est un
excès de fabrication... Diminuer la fabrication
et créer de nouveaux débouchés paraissent à
première vue les seuls moyens de remettre les
choses sur un meilleur pied... Les prix descen-
dus si bas permettent à peine à beaucoup d'ou-i
vriers de pourvoir aux besoins de leur famille ;
l'aisance, il faut malheureusement le reconnaî-
tre, tend à s'éloigner.

... Il faudrait donc tout à la fois : chercher
de nouveaux débouchés de quelque importance,
diminuer la fabrication ; et comme moyens, in-
troduire de nouvelles industries et organiser
une grande émigration sous le patronage du
gouvernement de Neuchâtel et sous la protec-
tion du gouvernement fédéral. »

N'est-ce pas là les constatations de ce jour, à
part la question de .'émigration qui ne peut plus
se faire comme auparavant. Quant aux indus-
tries nouvelles, on en parlait déj à.

Il y a trois quarts de siècle, l'émigration ten-
tait bien des gens et les j ournaux de l'époque se
taisaient l'écho de nouvelles de Suisses établis
en Amérique du Sud, à San-José, San-Carlos,
Santa-Fé, etc. Des compagnies organisaient les
voyages groupés, mais bien peu qui sont par-
tis là-bas ont fait fortune.

En fait d'industries nouvelles, on n'en a guère
trouvé depuis lors et on en cherche encore au-
j ourd'hui. La serrurerie, la ferronnerie, l'impres-
sion des indiennes, la fabrication des dentelles
qiui furent prospères dans notre région avant
l'établissement de l'horlogerie ont elles-mêmes
disparu complètement. Signalons encore une fa-
brique de pipes, puisque de 1712 à 1754 il y eut
chejz nous des « faiseurs de pipes », mais ce
métier était petf lucratif...

m m »
Nous nous en voudrions de terminer cette

chronique sur une note morose. Voici de quoi
ramener le sourire : il s'agit de mariage !

« Du .me janvier 1676, M. le pasteur Qé-
lieu a espousé Pierre Jeanneret, juré, avec
Elisabeth, fille de feu Daniel-Jean Favre, veuve
de Daniel Hermann.

« Du même jour a esté espousé Jonais, fils
du susdit Pierre Jeanneret, avec Eva, fille du
susdit Daniel Hermann.

«Du même jour a esté espousé Jean, fils du
susdit Pierre Jeanneret, avec Louyse, fille du
susnommé Daniel Hermann.

« Du même jour a esté espousé Daniel, fils
du susdit Pierre Jeanneret, avec Marie, fille du
susdit Daniel Hermann. »

Nous croyons <_u'en dépouillant tous les re-
gistres de mariage d'Europe, on n'y trouverait
pas un fait analogue à celui-ci, mentionné aux
registres de la paroisse de Travers. Le père et
ses trois fils ont épousé la mère et ses trois
filles ! Par bonheur qu 'il n'ait pas pris fantai-
sie à Pierre Jeanneret, le père, d'épouser une
des filles et à la veuve de convoler avec l'un
des fils ! Vous auriez vu cela, un ' ils, beau-
pere de son père et celui-ci devenir l'oncle de
ses petits-enfants ! C'est le cas de dire qu'on
y allait à la bonne « franquette » !...

Qéo ZANDER.

f ^n i r rl e r

Les deux vieux rivaux...
_Fc«_u_lM«e_!«-»-n. —¦—-.iC-Ml mû lM-__te-. qri__r.-_

(Suite et fin) i

II est émouvant le vieux combat entre les
deux rivaux à la recherche du plus beau ma-
riage qui soit: celui où le coeur et l'intelligence
du musicien veulent réaliser l'harmonie idéale
des deux facteurs en j eu. Il est émouvant d'a-
bord parce qu 'il est éternel ; il l'est ensuite
parce que les musiciens, malgré nombre de
chutes, ne cessent de poursuivre avec une
foi , une ardeur , une passion qui les honorent.

Bien plus : la lutte, parfois , est tragique, par-
ce que l'homme — le musicien hors de l'homme
ne serait plus le musicien — se leurre sou-
vent, s'égare très vite et, même se ment à soi-
même sans s'en rendre compte touj ours. Car le
coeur, s'il est très fort , ici, est non moins sou-
vent faible. Car l'intelligence,. si elle apporte
fréquemment sa très précieuse collaboration à
l'oeuvre promise, se leurre non moins souvent.
Parce que le coeur et l'intelligence , quand ils
ne vivent pas en parfaite harmonie musica-
le, se révèlent aussitôt impropres à bâtir l'oeu-
vre envisagée. Parce que le divorce est , un

*¦ j our, leur fin inéluct__ble. ,.,

Exemples de tant d'oeuvres bâtardes parce
que le coeur a refusé les conseils judicieux, la
collaboration indispensable de l'intelligence
constructrice, ou parce que l'intelligence, si
vite fourvoyée par l'orgueil , a fait taire la voix
maternelle du coeur.

» * *
Lutte émouvante, lutte tragique : il n'est que

trop vrai. Pourtant , lutte merveilleuse, parce
que c'est bien d'un mariage d'amour qu'il s'a-
git en définitive. De ce mariage d'amour que
tous les musiciens de génie ont tant de fois réa-
lisé et qui continue d'irradier l'âme, le coeur et
l'intelligence des hommes : des hommes qui
ne cessent de j ouir si pleinement du miracle
sonore parce qu 'ils le sentent à cent coudées au-
dessus d'eux, parce qu'ils n'ont j amais pu le réa-
liser eux-mêmes, parce qu'ils trouvent bien en
lui l'écho du divin et de l'humain tout à la fois.

Mariage d'amour, idéal classique ? Les deux
sont justes, puisqu'ils unissent l'amour et l'in-
telligence, les deux plus nobles facultés du mu-
sicien créateur, et puisqu'ils ont tant de fois
transmis le baiser de la Muse, signe à quoi se
reconnaît d'emblée l'oeuvre maîtresse.

Charles ___ __NE1->BR.

/^^imof te ^\ f  ¦ Illlll
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... sous la bise matinale _ air Ŝ w^vif , poussières , atmosphère l̂|||p **̂
viciée de la ville... petits ennuis
quotidiens qui fanent la peau et
la vieillissent, mais dont Simone
se préserve , dès sa toilette du
matin, grâce à l'action profonde
et bienfaisante de cette Crème

de santé, la

CHÈ1E SIMON
' «r ':

Ç (f El cet après-midi, pour aller r*
I \_ . n en <v '̂e > Simone se fera ce
1 ,__P**V délicieux teint mat et velouté ^
%Ĵ\ f qu'exige la mode, avec la S

CRÈME SIMON MAT 3
^̂ BC5S __B5_____P^

Suffragette**
Le droit de vote, Mesdames, vous intéresse ou
ne vous intéresse pas. Pour marcher aveo le
progrès , essayez la nouvelle ' encaustique
CRISTAL, à l'eucal yptus. Vous lui donnerez
à coup sûr votre voix. Elle sera votre élue et
remplira brillamment son mandat , sanB causer
de déception i ses èlectrices. 17467
Demandez à votre fournisseur: As30062r>

CRISTAL ! </i kg. — fr. l.SO 1 kg. = I T. 2.70
__.AKI.OR i . __ fr. 1.— » __ fr. 1.90
ï-actiiia Suisse Panchaud S. A., Vevey

Soyons bons envers toutes les bêtes
Imprimerie COURVOISIER. La Chaux-de-Fond»
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JESSE TErV-PLÈTOï-
adap té de l'anglais p ar O' Nevès

— Vous pourrez télégraphier à votre pères
pour lui , dire que vous êtes bien... et lui annon-
cer que vous prendrez le premier paquebot en
partance.

Son accent laissait douter de sa joie.
— Nous avons connu bien des aventures en

quelques semaines, Nadine. Je gage que, lors-
que vous vous êtes embarquée à bord du «Ca-
meroun », vous ne vous doutiez guère que vo-
tre voyage serait aussi mouvementé.

— Et vous-même, vous l'imaginiez-vous ?
— Non. Je n'avais fait qu'apercevoir un ins-

tant votre visage dans la demi-obscurité. Je
vous ai bénie quand... quand vous m'avez ren-
du ce service.

— Etait-ce un si grand service ?
— Que voulez-vous dire ?
— Si j 'avais averti le capitaine, vous auriez

été renvoyé à terre et... et nous ne nous serions
j amais connus comme nous le faisons mainte-
nant.

— Le regrettez-vous ?
— Je parlais seulement pour vous. Quelque-

fois, j e me suis demandé si vous ne le regret-
tiez pas.

— Nadine.
Il lui prit la main, la pressa tendrement.
Le décor ayant pour fond le ciel changé en

océan de feu se prêtait à la sentimentalité, la
brise molle, chargée des parfums bruissant dou-

cement dans les feuilles, chuchotait des mots
d'amour.

Irrésistiblement, la bouche de fleur de Nadine
attirait ses lèvres... Elles allaient cueillir le
baiser. Une fois de plus, sa volonté fut la plus
forte.

T— Dans ces quelques mois, j 'ai beaucoup ap-
pri s, dit-il lentement, d'une voix contenue.
Quand nous nous séparerons, vous emporterez
une partie — la meilleure — de moi-même. Es-
sayez de la garder , Nadine, par le souvenir. Je
ne vous demande pas davantage... j e ne puis es-
pérer en rien de plus.

Nadine souffrait. Cette attitude de Farrant lui
apportait une déception profonde. Plusieurs fois
ils avaient atteint ensemble le sommet d'où
l'on découvre le bonheur... Et le bonheur j amais
ils ne l'avaient saisi. La résolution de Farrant
de se séparer d. e_le, sans autre explication,
était trop évidente pour lui laisser un doute.
Combien son manque de confiance la blessait !

— Si j 'essayais d'oublier , j e ne pourrais pas,
dit-elle. Mais j e n'essaierai j amais.

Ils demeurèrent là, chacun perdu dans ses
pensées, jusqu'à ce que les étoiles brillantes vin-
rent une à une occuper leur place dans le ciel
vide.

Dans la beauté de la nuit tropicale, ils re-
prirent la route du bungalow où ils allaient
passer une dernière nuit.

Au dîner , Henderson s'efforça d'éveiller un
peu de gaîté . Il avait demandé à Crocket deux
bouteilles de Champagne et l'avait prié d'aider
de les mettre à sec.

En apparence , la petite fête fut parfaitement
réussie. Les histoires de Crocket , racontées en
langue savoureuse, étaient originales et amu-
santes. Dépuis dix ans, le brave patron prome-
nait son cargo autour des Bahamas et jusqu'à
Mexico , ramassant les frets les plus divers. La
contrebande lui semblait chose naturelle, pres-
que bonne oeuvre, car il avait lui-même un fai-

ble pour la boisson. Les actes de bonté qu'il
prodiguait tout naturellement sans en tirer la
plus légère gloriole, faisaient oublier ses tra-
vers.

Mais le capitaine était le seul de la petite
partie à avoir le coeur léger. Henderson voyait
devant lui de nouvelles années de solitude, et
regrettait ce qui aurait pu être... Pourtant, no-
blement désintéressé, il était peiné aussi de voir
Farrant et Nadine s'éloigner sans que l'obsta-
cle entre eux dût été vaincu ; et il ne voyait pas
qu 'il pût l'être j amais. Leur avenir restait une
énigme. Pourtant , il avait le courage de rire.

Le lendemain , tous les ouvriers de la planta-
tion s'occupèrent à porter à bord du vapeur les
caisses préparées ; Albergo avait, lui aussi,
beaucoup de marchandises à embarquer. Elles
furent amenées au vapeur par un bateau et les
employés du marchand remportèrent des bal-
les d'étoffe venues d'un autre port.

Le sac de lettres qui n'était pas la chose la
moins importante et dont le contenu avait été
distribué dès la veille, était de nouveau rempli
et fut réembarqué.

— Nous avons fait du bon travail, disait
Crocket un peu plus tard Faites porter vos
bagages à bord , M Farrant , nous partirons à
deux heures.

— Nos bagages ne vous chargeront guère, ca-
pitaine, répondit Farrant. avec gaîté. Nous por-
tons à peu près toutes nos frusques sur nous.

Au moment du départ , Henderson offri t à Na-
dine un cadeau. Il lui présenta une petite boîte
et la supplia de l'accepter en souvenir de son
séj our à Espéranz... Nadine l'ouvrit et y trou-
va une collection de perles de grosseurs gra-
duées de la plus belle qualité. La valeur du
cadeau l'obligea à protester.

— Je pense que vous pourrez faire monter
ces perles en Angleterre , dit le planteur. Elles
vous rappelleront ma petite maison tranquille

quand vous retrouverez le bourdonnement d'u-
ne grande ville.

— Chère petite maison ! Elle m'a touj ours
paru un beau refuge... un j oyau dans un écrin
d'azur. Dois-je accepter votre présent ? Il
représente une telle valeur que...

— Je serais bien désappointé, si vous refu-
siez.

On sentait l'affirmation si vraie que Nadine
repoussa ses scrupules et remercia avec cha-
leur.

— J'ai aussi une surprise pour vous, Régi-
nald. Mais ce n'est pas un cadeau, cette petite
chose vous appartient en propre.

Il tendit à Farrant une seule perle de belle
grosseur. L'Anglais la regarda avec admiration
et s'étonna :

— Comment cette perle peut-elle m'appar-
tenir.

— Quand vous avez essayé votre chance de
plongeur, le Malais a eu la bonne pensée de
mettre à part votre prise. Voici le résultat
C'est une chance extraordinaire , celle des dé-
butants, dit-on. Je ne crois pas qu 'il y ait une
demi-douzaine d'Anglais à pouvoir montrer une
perle pêchée par eux-mêmes. Il faut l'emporter.
Elle vous fera une belle épingle de cravate.

— Vous n'essayez pas de m'en faire accroi-
re ? Si

__— Non , c'est absolument vrai. La veine des
débutants, je vous répète. Je la gardais pour
vous faire une surprise. Je parierais qu 'une se-
conde fois vous n'auriez pas autant de chance.

— Il n'y aura pas de seconde fois, dit Far-
rant en glissant la perle en lieu sûr.

Crocket annonça que tout étant prêt , il atten-
dait. Farrant échangea avec Henderson une
longue poignée de mains , plus expressive que
les mots les mieux choisis.

(A suivre.)
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A LOUER
pour le 31 ootobre 1936:

rOll I, corridor, cuisine. 67.2 lOIUDE" -IlSO-IH .3, sée supérieur
Darr _ .  -me étage, 3 chambres, B chambres, coi ridor , cuisine.
rllll ._, bout de oorridor éclai- cliambre de bains , chauffage cen-
ré. cni iine , 67.4 trai- 6764

Darr _7 3me é,a~e- 2 chambres . TfU n An Dgn "» 2me étage, trois
rail fd corridor , cuisine. 67.5 IcI.'U.'Ilull _J, chambres, cor-
Darr If l  pignon, 3chambres , cor- ridor - cuisine , chambre de bains,
rûll IU , ridor , cuisine. 674 chauffage central. 6765
Daif 7fla res-dé chaussée, trois N _ n _ ._ fl_ D . 3me éta-9- 3 cham-
r_ l_ t\) a . chambres, corridor . -l_-l_-__ __ J. bres, corridor , cui-
cuisine. 6747 sine , chambre de bains , chauffa-
Qn» Q] ler étage. 3 chambres , ge ceniral , concierge. 6766
-"-il 31, corridor, cuisine. 6748 PL-.JI.. II rez-de-chaussée. 2
DUT. QQ rez de-cnaussée. deux Ulfllll -I- TT. chambres , corridor
rflll 39, chambres, corridor, cui- cuisine , chambre de bains, chauf-
Bine bout de corridor éclairé, tage ceniral. 6767
chaullage central. 6749 

R 
. .. »- 2me étag6i g cham_

DaiT 1111 2me étage. _ chambres , Ocrnll LU, bres . corridor , cuisi-
rflll 1UI , corridor , cuisine, cham- ne, chnuf fuge  central. 6768
bre de bains , chaullage centra l _,, „ .. ... A , .

Parc 134 .r.de- .hau8Sée d,: Pfc. L-Htm ft 2_33_£10.1 - 10-, . chambres, com- bres . corridor .n 'sine. 6769dor, cuisine, chambre de bains ,
chauffage central , concierge. 675 1 J l  fanlfinv J(l 1er étage, quatre
Ibir «C rez-de-chaussée, deux "f" l-IH- lM -U, chambres, corri-
rdll Ij ., chambres , corridor, d"r. cui - ine 6770
cuisine , chambre de bains, chaut- Flnnrv lii ;ime élage , 3 cham-
faue central , concierge. 6752 HoulS J-, bres , alcôve, cuisine,
Bat. 1 .R ler étaSe- 2 chambres, c i iumbre  .le bains. 6771
rflll IJ., corridor , cuisine, cham' Tflfrna i iv ') _  ler ^'age, 3 cham-
biv •!« bains, chauffage central- l . l l .uUA _J, bres, cuisine. &711
concierge. 6753 ... ... , ., „ .
Da.r 1_ . 3me étage, 3 chambres. R_ ____ 1__ __L „lf_.„_,0hf m _F3ll 143, corridor , cuisine, cham- UDI 0IIUi 1UU' brep > culslne- 677d
lue de nains, chauffage central. D . r _ _ _ _ _ _ Q  17 . ler éta8e> trois
Nnma Fl.fr. Ji.  1er étage, trois rlUUlBllOUB 160, chambres, cor-
IIUIII OIU- _J, chambres , corri- ri.l . ., cukins 6774

H_ m_ -_ .n7 17 . ler étaee- trois D3ÏW"P."B0_N _ _lfl -5, 
re

c_-u _ .ée,
11U lll U UlUi. 1_J , chambres , corri- _ chambres, cuisine , bout de cor-
"Or cuisine. 6766 ridor éciairé. 6775

Homa-Droz 156, a,bA Winkelried 25 _™ é,_ 8£ 3 _ ham-hor . cuisine , chambre de bains. """«""SU U bres. cuisine , cor
ridor 67/6

ttluWl UTOZ 1/1 , chambres , corri- larnh Rrintlt M rez-de-chaussée
dor , cuisine, chambre de bains. __ .-- -I -IIUI .J. 2 chambres,cor-
cln.uftage ceniral. 6758 ri -or , cuisine . 6777

Nfl.fl _7 ler -î,8^' V-hamb_f-.__ Il Rom 7 1er étage 8 chambres,HUIU .1, corridor cuisine. 6749 __ .-|\.||l I, corridor , cuisine.

liom 197, SfÇ'o-Sdorf9 Fri.z-CoorYO.sier 23, ¦££;
fa"_"_ . ... .er*"6  ̂

ba
'nS' Ct

67_ 0 «ee. 3chambres , corridor', cuisine.

Hom 208, ŝinrcor "̂8 Fr..z- _o_ rïo.sier 29, 'ftffi .
cimnbr. de bains , chauffage cen- bres . corridor , cuisine. 6780

fllïïn.D 115 rez-de-chaussée, 3 D_|_|][B 12, bres. enisine. ° 678iHUlUl - lu, chambres , corridor.
aicôve. chambre de bains , chauf- ffl _ IÙn __ 7(1 ler eta.e. 2 oham-
fage central. 6762 -Ull _y_ LU, bres , cuisine. 6782

-Oi__ - -_ .!._rI_ 41 x_s_SS>: Industrie 23, û»i _
5 enambres , corridor , cuisine .
chambre de bains'installée , chauf- S'adr à M. A. Jeanmonod.
fage central. 6763 gérant , rue du Parc 23.
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Vente d'immeubles
par enchères publiques

Les héritiers de feu Constant Bonnot, exposeront en vente
par voie d'enchères publiques :

Un beau domaine agricole de 38V,poses neuchUteloise s en un seul
mas, Gonvers Hameau No 11, bâtiment de ferme (ass. fr. 14,600.—),
jardin , pré , belle forêt avec bois exploitable de suite. Eau de source.
Situé a 15 minutes de deux gares.

Trois maisons d'habitation à la Basse-Ferrière, une avec maga-
sin , toutes avec aisances et jardin .

Les enchères auront Heu à La Chaux-de-Fonds samedi 16
mai i 10 heures du matin, a l'Hôtel Judiciaire , 3me étage . Léo-
pold Robert 3, par le minislère du notaire Dr . A. Bolle, et à La
Ferrière, le même jour, i 14 heure», à l'Hôtel du Cheval
Blanc, par le ministère du notaire A. Jolissaint, à St-Imier.

Pour tous renseignements et pour visiter les immeubles, s'a-
dresser aux deux notaires prénommés. 7373

Appartements modernes
de 2%, 3, 4, 5 et 6 pièces

Garages chauffés, locaux
pour magasins, ateliers et bureaux, situés à la rue du
Nord 183 à 191 et à la rue de la Serre 83-87
(centre de la ville) sont à louer de Suite ou date
à convenir. — S'adresser au Bureau Biéri, rue
du No-dj 183. 7152

Il louer i lirinî
pour le 31 octobre ou plus rapproché, par suite de
départ _ bel appartement de 5 chambres, au ler éta-
ge, chambre de bains installée, balcon , chauffage
centra l général. Jouissance du jardin d'agrément.
Eventuellement avec beaux locaux de fabrique dans
annexe. — S'adresser MontbriUant 1, au ler étage.

}J48
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J-L. ______ «p C* _LW _§
Piano, harmonium , orgue, clari-
nette. -Travaux musicaux en tous
genres. Orchestrations. Transpo-
sition. . Prix modérés. — Max
Scheimbet, professeur, rue
du Soleil 3. 639U

lAfifil
avec logement de deux pièces.

a Ifl llPP de 9nile  ou éP° -u" a
IUU- 1 convenir. — S'adresser

a la Boulangerie , rue NumaDro. n2 fl uendre, **£.___.
une porte de garage. 7210

avec logement de _ enambres ei
cuisine , au centre de la ville, est
à louer pour de suite ou époque
à convenir. — S'adreBser a la
Gérance des immeubles commu-
naux, rue du Marché 18, 2me éta-
ge, tél. 24.111. 7.37

A la campagne comme à la ville, il s'impose.

Le chauffage central peut être Installé
dans toutes les habitations ou par étages.

Brunschwyler & Co, Serre 33
La Chaux-de-Fonds Tél. 21.224

L'IMPARTIAL. - Prix _.u numéro 10 cent
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Renaf _tre !
Quel délice de se sentir toat à fait rétabli - guéri de rhnmatlsme
et de goutte — de pouvoir user de nouveau de ses membres sans
malaises, sans douleurs — grâce à. une cure à Baden !
Depuis plus de 2000 ans ses thermes n'ont rien perdu de leur
force curative. 1936 denx nouveaux instituts pour le traitement
supplémentaire (Pango et gymnastique médicale).

BADEN-LES-BAINS
guérit le rhumatisme - la goutte - la sciatique
Traitement postopératif et d'accidents. Demandez des prospecta.

. à la Société des Bains. Tél. 21.044

» J



L'actualité suisse
Chronique jurassienne

A Reconvilier. — Un conflit aplani.
La Société horlogère fermait le ler mai sa

fabrique et 160 ouvriers venaient ainsi aug-
menter le nombre des chômeurs. On sait que
la Société a dû passer par un arrangement de
créanciers et que la commune lui avait garant -
un crédit de 20,000 francs pour lui permettre
de continuer son exploitation. Celle-ci parais-
sait être en voie de reprise normale, elle avait
réembauché un bon nombre de ses ouvriers
et elle avait devant elle des commandes pour
plusiers mois. Malgré cela, brusque arrêt total
du travail , tout le monde congédié et réduit au
chômage, à la suite de difficultés avec l'Ubah.
Les autorités communales firent leur possible
pour arriver à la réouverture de la fabrique et
on annonce qu'en effet l'affai re s'est arran-
gée et que le travail a repris jeudi matin nor-
malement.
A Bienne. — Un départ.

On annonce que l'ex-chancelier de la ville
de Bienne, M. Marti , est parti pour Moscou. On
sait qu 'il avait proj eté de faire émigrer des
chômeurs biennois en U. R. S. S.
A Rienne. — La foire.

La foire de j eudi était bien achalandée en
gros et petit bétail. Il avait été amené sur le
champ de foire 132 vaches, l boeuf , 10 tau-
reaux, 58 génisses, 5 veaux, 421 porcs. Com-
parativement aux foires précédentes, il y a une
hausse de prix. On a vu de belles vaches se
vendre 900 fr. ; les génisses de 300à 600 fr. ; les
taureaux de 600 à 800 fr. ; les porcs d'engrais
de 60 à 80 fr. ; les porcelets de 30 à 35 fr. ; les
porcs de boucherie 1 fr. 40.

RADIO-PROGRAMME
Samedi 9 mai

Radio Suisse romande: 12,29 Signal horaire. 12,30
Dernières nouvelles. 12,40 Emission commune; Con-
cert variétés par l'Orchestre Bob Engel. 13,10 Le
disque préféré de l'auditeur. 16,29 Signal horaire.
16,30 Emission commune de Lugano: Concert. 18,00
Concert récréatif. 19,00 Les cloches de la cathédrale
de Lausanne. 19,15 L'aviation de tourisme en Suisse.
19,44 Prév. met. 19,45 Mélodies françaises modernes.
20,15 Festival Dvorak- 22,15 Musique de danse;

Radio Suisse alémanique : 12,40 Emission commu.
ne de Genève. 13,45 Qramo-concert. 16,00 Concert
18,10 Etoiles de films sonores 19,00 Sonnerie des
cloches des églises de Zurich. 21,10 Suite de la soi-
rée populaire.

Emissions intéressantes à f  étranger : Radio-Paris
20,00: Retransmission du Théâtre national dé l'Opé-
ra. Bruxelles (ém- française) 20,00: Opérette. Bor-
deaux PTT. 20,30: Galas de la chanson. Rome, Na-
ples. Bari, Milan II, Turin II 20,35: Opéra.

Télédiff usion : 13.15 Lyon-la-Doua: Danses chan-
tées 16,00: Gramo-concert 19.30 Paris PTT.: Pré-
sentation d'oeuvres inédites ; 20,30 Concert de musi-
que symphonique. \

Dimanche 10 mal
Radio Suisse romande: 9,55 Sonnerie de cloches.

10,00 Culte protestant. 11.15 Gramo-concert. 12,00
Pour la j ournée des mères. Quelques chants par le
choeur l'Espoir (Jeunes filles). 12,30 Dernières nou-
velles. 12,40 Gramo-concert. 13,00 Dialogues gene-
vois... par Blbus et Cryptogame. 13,15 Gramo-con-
cert. 18,00 Gramo-concert. 19,40 Causerie religieuse
protestante: Qu'est-ce que c'est que l'Evangile ?
19,10 Concert de musique liturgique. 19,40 Le diman-
che sportif. 20,00 L'oeuvre de Chopin. 20,30 Les
peintures de la mère et de l'enfant. 21,00 Concert
par l'orchestre Radio Suisse romande. 21,20 (env.)
Dernières nouvelles.

Radio Suisse alémanique: 9,30 Concert d'orgue.
10,00 Culte catholique. 10,45 Oeuvres de composi-
teurs suisses du XlVme siècle. 11,30 Musique de
chambre suisse. 12,00 Concert de gramophone. 12,40
Concert par le Radio-orchestre. 14,00 Musique po-
pulaire (gramophone). 17,00 Marches militaires, par
la musique de l'Artillerie de Soleure. 17,50 Gramo-
concert 18,30 Concert de musique à vent. 19,35
Gramo-concert- 20,05 Concert par le Radio-orches-
tre. 21,25 Musique ancienne, par La Ménestrandie do
Genève.

Emissions intéressantes à tétranger : Paris PTT.
14,30: Concert par la Grande Fanfare champenoUe
de la Marne. Bruxelles (émis- française) 15,00: La
Passion selon Saint Jean. Poste parisien 20,20:
Théâtre. Strasbourg 20.30: Jeanne d'Arc à Vaucou-
leurs. Radio-Paris 20,45; Soirée consacrée à Jeanne
d'Arc.

Télédiff usion: 10,00 Paris PTT.: Concert par l'or-
chestre Locatelli; 12,00: Mélodies ; 12,15; Concert
16,30: Fragments du Mystère de la Charité de Jean-
ne d'Arc. 22,30 Turin : Concert

Lundi 11 mal
Radio Suisse romande: 12,29 Signal horaire. 12,30

Dernières nouvelles. 12,40 Gramo-concert 13,00 Le
billet de midi. 13,03 Gramo-concert. 16,29 Signal ho-
r.Ire. 16,30 Emission commune. 18,00 Pour Madame.
18,30 Cours d'espéranto. 18,40 Le coin des bridgeurs.
18,55 La peinture italienne: Michel-Ange- 19,10 Quel-
ques disques. 19,15 Anecdotes sur la musique et les
musiciens. 19,30 Dernières parutions musicales. 19,40
Radio-chronique. 19,59 Prév. met 20,00 Un quart
d'heure de musique de danse. 20,15 Les chefs-d'oeu-
vre de la littérature: L'évolution créatrice, de Berg-
son. 20,35 Orchestre de genre 21,20 Dernières nou-
velles. 21,30 L'oeuvre intégrale de J.-S. Bach.

Radio Suisse alémanique: 12,00 Musique gaie. 12,40
Concert d'orchestre de jazz. 16,00 Musiqu e nordique.
16>30 Emission commune de Bâle; Oeuvres moder-
nes pour deux pianos. 17,20 « Liedli us des Heimet »
19,01 Musique suisse. 19,50 Concert par le Circolo
mandolinisto italiano. 20,15 Sept chansons populai-
res. 21,10 Concert.

Emissions Intéressantes à l 'étranger _ Rennes-Bre-
fague 20,30: La Brouille, comédie. Paris PTT. 20,30:
Petite peste, comédie. Bruxelles (émis, française)
20,30: Concert choral et d'orchestre.

Télédiff usion : 12,00 Toulouse : Concert sympho-
nique. 14,30 Paris-Colonial: Concert. 20.40 Turin:
Mazzemarello, opérette.

Imprimerie COURVOISIER. La Chaux-de-Fonds

St-Imier. — Conseil général.
De notre corresp ondant de St-Imier.
Le Conseil général a tenu une nouvelle séan-

ce j eudi soir ; les débats étaient dirigés par
M. Staempfli, président , MM. Chappuis, maire,
Qraner et Nyffeler, conseillers municipaux,
étaient également présents. M. Staempfli souli-
gna leur présence et les remercia pour l'in-
térêt qu'ils portent aux travaux de ce conseil,
en particulier M. Graner, qui assistait pour la
première fois, à semblable séance, en sa qua-
lité de chef du dicastère de nos finances.

Sans discussion, et par trente et une voix,
sans opposition, le conseil désigna M. le Dr.
Charles Mehling, médecin-dentiste à Saint-
lmier, pour remplacer M. Bruno Bâhler, dé-
cédé, à la commission de salubrité publique de
notre localité.

Le Conseil municipal, — attendu que nous
n'avons touj ours pas de budget pour 1936 —
avait demandé au Conseil général de voter
deux nouveaux douzièmes provisoires de fr.
30,000.— chacun, sur la base du budget de 1935
pour les mois d'avril et mai. L'assemblée fit
très justement remarquer qu'elle n'était pas
compétente pour voter, pour un même objet,
une somme supérieure à fr. 30,000.—. C'est la
raison pour laquelle elle ne vota que le dou-
zième provisoire pour le mois d'avril.

Le Conseil général qui aura très certaine-
ment d'autres questions à traiter ce mois-ci,
pourra alors être réuni avant le 31 mai 1936,
et voter le douzième provisoire pour le mois
couranit

M. Nicolas Langel a demandé que le Con-
seil municipal fasse de nouvelles démarches
auprès des industriels de la place pour que
ceux-ci donnent la préférence aux ouvriers
d'ici, lors d'engagements. Il semble possible
d'occuper plusieurs ouvriers de la place dans
nos différentes usines.

Le Conseil municipal qui n'a rien négligé
pour atténuer à Saint-lmier la crise et ses
effets, poursuivra sa tâche.

%lbnï

Chronique neuchâteloise
L'aide aux chômeurs.

Dans sa dernière séance, le Comité cantonal
d'entr'aide aux chômeurs a réparti une somme
de fr. 5,116.65, sait fr. 4,450.— aux comités lo-
caux après examen des états de situation de
chacun d'eux, et fr. 666.65 en secours individuels
dans différentes communes du canton.

Les dons suivants sont parvenus au Comité,
depuis le ler avril :

Direction et personnel de la Caisse cantonale
d'assurance populaire, Neuchâtel fr. 42— ;
Chambre cantonale d'assurance immobilière,
Neuchâtel fr. 10,000.— ; Caisse cantonale d'as-
suran ce populaire, Neuchâtel fr. 2,000.— ; Ou-
vriers de la fabrique de câbles électriques, Cor-
taillod fr. 77.60.

Le Comité cantonal exprime sa plus vive gra-
titude aux personnes et institutions qui lui ont
fait parvenir ces dons magnifiques. II profite de
renouveler son appel au peuple neuchâtelois en
lui rappelant combien sa tâche est grande en-
core, en raison de la durée et de l'intensité du
chômage dans notre canton.

Conseil général de Cernier. — Le
budget est adopté

(Corr.). — Tenant ses assises à l'Hôtel de
ville, salle du Tribunal , le Conseil général s'est
réuni, mercredi 6 mai à 20 heures, sous la pré-
sidence de M. Alfred Perregaux, notaire.

D'entrée, le président rappelle la mémoire de
deux conseillers généraux décédés ces derniers
j ours, MM. André Soguel et Paul Jeanneret,
membres dévoués, actifs et desquels chacun
gardera un souvenir ému et reconnaissant.

M. le président constate que le rapport du
Conseil communal a été imprirrié et distribué
comme de coutume à tous les membres du Con-
seil général. Ce rapport dont la lecture n'est
pas demandée présente en résumé les chiffres
suivants:
Recettes courantes Fr. 313,665.38
Dépenses courantes 348,324.17

Déficit de l'exercice Fr. ,34,658.79
Les prévisions budgétaires étaient les sui-

vantes :
Recettes Fr. 312,221.88
Dépenses 335,643.90

Excédent de dépenses Fr. 23422.02
Il y a donc entre le bilan des comptes et ce-

lui du budget une aggravation de Fr. 11,236.77,
dont la justification est fournie par le Conseil
communal et qui consiste spécialement dans les
diminutions de rendement aux forêts, aux impo-
sitions communales, à l'instruction publique et
au service de l'électricité et à l'augmentation
de dépenses concernant l'assistance publique.

Il est à relever toutefois que l'ensemble des
amortissements des dettes communales pour
1935 s'élève à fr. 36,340.—.

M. Charles Wuthier, notaire, présente le rap-
port de la commission financière dans lequel
est donné le détail des différents pointages
auxquels il a été procédé. Ces pointages n'ont
révélé aucune erreur et autorisent la Commis-
sion financière à proposer au Conseil général
d'adopter les comptes et la gestion et d'en don-
ner décharge au Conseil communal et à l'ad-
ministrateur, avec remerciements.

La discussion générale ouverte par M. le pré-
sident sur les rapports du Conseil communal
et de la Commission financière n'étant pas uti-
lisée et la lecture de la récapitulation générale
n'étant pas demandée, l'arrêté portant appro-
bation définitive du plan d'alignement du vil-
lage est également, sans discussion, ni opposi-
tion, adopté à l'unanimité.

A la Caisse cantonale d'assurance populaire.
Le Conseil d'administration de cette institu-

tion neuchâteloise, créée en 1998, s'est réuni le
28 avril courant pouir prendre connaissance
des comptes et du rapport de l'exercice 1935.

Le recrutement individuel et collectif de nou-
veaux assurés, accuse malgiré la dépression
économique actuelle, des chiffres réellement sa-
tisfaisants. L'effectif total des assurés s'élevait
à 31,897 au 31 décembre 1935, en augmenta-
tion de 1375 sur l'année précédente.

Les recettes de 1935 comprennent, entre au-
tres postes, pour fr. 1,524,904.35 de primes
échues et pour fr. 744,987.90 d'intérêt de capi-
taux. Aux dépenses figurent fr. 258,006 d'in-
demnités au décès, fr. 679,747 d'assurances
mixtes arrivées à échéance, fr. 755,863.20 de
rentes viagères payées et fr. 210,314.65 d'a-
mortissements sur titres, sur immeubles et sur
mobilier.

Le bénéfice net de l'exercice a atteint la
somme de fr. 104,815.40, dont fr. 81,165 ont été
versés au Fonds de répartition aux assurés.
Une somime, de fr. 2,000.— a été remise au Comi-
té cantonal d'entr'aide aux chômeurs, à qui une
allocation semblable avait déjà été faite à la
clôture des comptes des exercices précédents.

Le bilan accuse un actif de fr. 17,331,569.45,
dont fr. 14,300,000.— de titres, exclusivement
suisses, de fr. 2,047,843.15 de créances hypothé-
caires en premier rang et fr. 160,000.— d'immeu-
bles. La réserve technique pour risques en
cours figure au passif du bilan pour fr. 15 mil-
lions 163,179, le Fonds de garantie pour fr. 1 mil-
lion 100,000, le Fonds de réserve et de pré-
voyance pour fr. 303,981.91 et ie Fonds de ré-
partition aux assurés pour fr. 382,644.94.

La Commission de contrôle relève dans son
rapport que la Caisse est gérée avec grande
vigilance et que sa situation continue à être
très solide.
Aux Ponts. — Après le concours fédéral d'ac-

cordéons.
(Corr.) — Lors du premier concours fédéral

d'accordéons, la société « Edelweiss » s'était fai-
te inscrire dans la catégorie Club chromatique
et diatonique seniors.

Grâoe à un travail patient et laborieux, elle
s'est présentée à ce concours avec le désir bien
arrêté de se classer en bon rang. Et ce désir a
été réalisé au delà de toute espérance puisque
le club « Edelweiss » a remporté la seconde pla-
ce de sa catégorie avec couronne or et diplôme
fédéral , ce qui est un résultat magnifique, vu le
grand nombre de participants. D'autre part , tous
les individuels ont remporté palmes, diplômes et
prix, et une petite fille de 8 ans fut particulière-
ment couronnée de succès et pour un premier
concours ce fut merveilleux.

Ajoutons d'autre part que le club « Edelweiss »
présentait une caractéristique unique. En effet,
c'était le seul club composé de diatoniques,
chron-atiqiues, clarinettes et tron-pettes.

Après de tels succès, on ne peut que féliciter
chaudement le club d'accordéons « Edelweiss »
pour le travail accompli et souhaiter qu'il con-
naisse un développement toujours grandissant

m» m mWM 

Football — Chaus-de-Foods -Young -Fellows
La rencontre de demain constitue le great

event de la saison. Y.-F. cherche à assurer sa
place de champion suisse et Chaux-de-Fonds
défend désespérément sa place en division su-
périeure. Joueurs vedettes, j eu d'équipe effica-
ce, fougue et ardeur décuplées, feront de ce
match une rencontre passionnante au plus haut
degré. Coup d'envoi à 15 heures. A 13 h. 30 :
Match de Juniors.

Football. — La composition de l'équipe
nationale

Voici la composition de l'équipe nationale,
qui j ouera le 13 mai, à Zurich, contre West Ham
United :

Schlegel; Minelli, Nyffeler ; Defago, Jaccard,
Muller ; Bickel, P. A-bi, Monnard, Spagnoli ,
Ciseri.

Avant le match Suisse-Belgique
Le match Suisse-Belgique du 24 mai, à Bâle,

sera dirigé par l'arbitre français Leclerc.

> SPORTS .

(Cette rubrique n'émane pas de notre rédaction, e_l«
n'engage pas le journal.)

Journée annuelle de la famille au Temple in-
dépendant.

Dimanche matin à 9 heures et demie, l'Egli-
se indépendante célébrera la Journée de la fa-
mille. Chacun est cordialemen invité.
La Société de tir «La Montagnarde»
rappelle ses tirs obligatoires qui auront lieu
samedi 9 mai dès 13V_ heures et dimanche 10
mai dès 7 heures et demie.
Vos cartes civiques.

Il est rappelé aux électeurs qu'à l'occasion
des élections communales et de la votation
cantonale des 9 et 10 mai 1936, le Bureau de la
Police des habitants sera ouvert pendant toute
la durée du scrutin, soit le samedi 9 mai de 12
à 20 heures et le dimanche 10 mai de 8 à 15
heures
Maison du peuple.

Voulez-vous j ouir d'un beau concert d'accor-
déons ? Le Club l'Abeille se produira samedi
et dimanche dans le meilleur de son répertoire
sous la baguette autorisée de son directeur M.
Moeschler. Vous apprécierez le travail, là par-
faite exécution des j eunes éléments composant
ce club. Le programme est varié à souhait, tan-
tôt essentiellement artistique, tantôt franche-
ment gai et divertissant.
Restaurant de l'Ancien Stand (salle du bas).

Rappelons la soirée dansante qu'organise pour
ce soir, dès 20 heures 30, le Bobsleigh-Club
avec l'Orchestre Ondina.
Au Barcelona.

Après une tournée triomphale , l'étourdis-
sante Miss Dolly et ses muchachos, le célèbre
orchestre espagnol, composé de virtuoses du
j azz, du tango, de la ramba, débuteront pour la
première fois, samedi 9 mai, au Barcelona.

Fernand Qravey dans « Fanfare d'Amour » â
la Scala.

Les rires qui hier soir ont accueilli les scènes
comiques, les amusants quiproquos de Fanfare
d'Amour, témoignent du succès que ce flm a
remporté, succès qui incontestablement se con-
tinuera pendant toute cette semaine à la gran-
de joie de ceux qui aiment rire et varier leur
genre de spectacle, Fernand Qravey y fait une
création étourdissante, chanteur, musicien, co-
médien, il s'ait se transforiner à l'occasion en
iolie femme. Betty Stockfeld, si jolie fait preu-
ve d'une sensibilité et d'une gaîté qui font mer-
veille, Larquey, Carette et Madeleine Quitty
apportent leur grande force comique à « Fan-
fare d'Amour».
.Toute la ville en parle » au Capitole.

Réalisé par John Ford, cet excellent film
policier est très bien interprêté par Edward Q.
Robinson qui vous fera rire et frémir. L'histoi-
re est bien composée, ingénieuse et a été mise
en scène avec un humour qui ne se dément j a-
mais.

Communiqués

Pour les chômeurs.
La Chancellerie communale accuse réception

avec vifs remerciements des dons suivants, re-
çus en avril, en faveur de la Caisse de secours
aux chômeurs nécessiteux.
D'une partie du personnel de la Lai-

terie coopérative et fromagers, 55e
versement Fr. 27.—

Du Greffe du tribunal, abandon d'une
taxe de témoin dans un arbitrage 0.80

Bienfaisance.
La Direction des Finances communales a re-

çu avec reconnaissance les1 dons suivants de
feu Mme Louise Muller, née Aebi, décédée le
19 j anvier 1936, par l'entremise de M. Alphon-
se Blanc, notaire :
Fr. 35 en faveur de l'Hôpital d'enfants.

> 35 en faveur de l'Hôpital.
» 35 en faveur de l'Asile des vieillards du

sexe féminin.
» 35 en faveur du Dispensaire.
» 35 en faveur des Soeurs visitantes.
» 35 en faveur de l'Orphelinat des j eunes

filles.
» 50 en faveur de l'Eglise allemande.
. 50 en faveur de l'Eglise catholique ro-

maine.
Fr. 310 au total.
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U IM M A R T  YR
DE L'ECZ É M A

ne devrait j amais désespérer avant d'avoir essayé
E R E M X  (lotion ou Bavon). Erenix est efficace
même dans les cas anciens d'eczéma chronique (sec
ou suppurant). Erenix est d'un emploi extrêmement
simple. En vente en flacons de Fr. 4.— ou Fr. 7.—ohez tous les pharmaciens ou aux Laboratoires Ere -
nix, Couvet. P 161 _ N 7047



Appartements
A louer ponr époqne

à convenir i

Rp .raitp .. Plain Pled d8 2 p1*-U C I I t t l l o  1- , ce», et soas-sol de
- pièces. 7376

Collège 15, ^
r.éta8e de 2 

^R-Conr . oisier 43, CT$-
ces. 7378

Ronde 2. JeT étage d6 %$.
poar le 31 octobre 1936 t

Terreaux l , ^é.efBe
de 
S

Î_t_ -M _lir6t 0, P pièces, alcôve
éclairée. 7381

Sombaille i% %£» %i
En ou lre . a remettre plusieurs

ftaratfes.
S'adresser Elude Dr A. Bolle.

notaire , rue de ia Promenade 2.

A louer
pour date a convenir, deux beaux
appartemenlB, 2 et 3 pièces, dans
maison d'ordre , bien située. —
S'adresser à l'Etude du Dr. A.
Bolle. notai re, rne de la Prome-
nade 2. 7374

Hnpartement
de 2 pièces, rez-de-chaussée , dans
immeuble situé aux abords im-
médiats de la ville, est a louer
pour date à convenir. Prix avan-
tageux. — S'adresser à l'Etude
du Dr. A. Bolle, nolaire , rue de
la Promenade _ . 7375

Etude A. de Coulon et J, Ribaux ,
avocat et notaires , à Boudry

A louer à Bevaix ,

petite maison
avec jardin. 2 chambres, cuisine,
chambre de bains et toutes dé-
pendances pour de suite ou épo-
que à convenir. Location fr. 40.-
par mois. — S'adresser à l'Etude
susmentionnée. P 2192 N 7347

P E S E U X
Apparlemenls modernes de 2,

3 et 4 pièces, avec tout confort,
sont à louer ; vue magnifique. Bel-
le situation, tram et gare a proxi-
mité. - Pour rensei gnements, s'a-
dresser à M. Brunsch wyler. chan-
fages centraux, La Ghaux-de-
Fonds ou téléphoner au N'61,206,
a Peseux. 7170

Pension

cherche . acheter
armoires a une ou deux portes,
lits, tables , chaises . 1 secrétaire,
petits lavabos. Eventuellement 1
chambre à coucher, 1 porte-man-
leaux el passages tapis. — Faire
oflres avec prix sous chiffre B.
V. 7419 au bureau de I'IMPAB-
TIAL. 7419

_________ _̂_Rl  ̂ ____S_rv s ! I ^̂ HHH^^"̂ ttK l9P'T___P_______--_-______B_____r _________

Wi $ *̂_\V ma 
u ̂ ^ "Z ieu"l±p remler ;] Un excellent film policier ^£TH5Ï|I|

l%V m%y FC-Ni -HiH GravGY \ TniiTr i n uni r  rv. nn mr*<£_ *i_fJ
n ?£_ _ _ __ __ -__ .*' « _-.-.-. i îuUTE li lit El ffllf^eH
UJ/ PUllïiirlg m AIII Oll l t avec EDWARD G. ROBINSON ^%¥â
WA avec Betty Stockfeld - Madeleine Guitty - Larquey - Carette h Mystère ' sensation . angoisse et... fou-rire ! il

1 fi Un film éclatant de gaîté , éblouissant d'esprit , retentissant d' allé gresse, tré pidant de fou-rire ! g " faut  voir « To"t(T la 
f
Ville en

f P^
1* »• «es spectateurs les moins M 

j j

3 j  A.TUALI - ÉS PflTI.É-JOURNAL -O- ACTUALITES PATHÉ JOURNAL | 
ACTUAL.T-.S PAÎÎAMOUNT -O- ACTUALITES PARAMOUNT S S

_L ^̂ _____l,̂ __ ¦̂'P ĵg IWATII-EES : Samedi et dimanche __ . 5 h. 3Q flL  ̂
" ~\jBlh|. __M-_-'

MI
--_ _ _ _ _

'<*'_r__r ' MATINÉE i Dimanche à 15 h. 30 L^̂  ̂
 ̂

[I

Restaurant de ! ancien Stand
Salle du bas '383

Samedi 9 mars, dès 20 h 30

.[.Dite Soirée Dansai
organisée par le nBOBSLEII jni>f_LUi__
Permission tardive Orchestre ONDINA
Restaurai! f ûu Cheval Diane - Doinod

__.i_rm_a_i_n_c___--- le IO ¦___ ____

BàI pumnc
Banne musique Charouterie de campagne

Spéoialité de TAILLAULES de la maison
7386 Se recommande, GUERRY.
DINERS et SOUPERS sur commande. Tél. 23.301.

^Breweis dinweniion _V
0 D essins-nio-èles niiiiques . Suisse at t-t-anger. — lïxiie. t B
7 officiel dans procès de brevets. — Traductions aile- ' Hj
! ! mandes et anglaises. g|
[ ; ¦ u U-M-C-tV-Ml in '°- cons - Sonvilier , M
¦ J_ _n_ H %_. t_Tl_ lj Maison Rem., -me étage ¦
k̂ 

Ci devant Zurich . 3 t _.0_ 4686 l'éléph. 4. B̂

- les chevaux ne glissent pas!

f M &cks JllèA&s
DIMANCHE 10 MAI

C'ait au Pavtf itxti de. f i e w i i  de. la. ÇaKe.
que vous aurez le plus beau et le plus grand choias de
f leurs et plantes. !

Vu nos pria ; très bas, gue chaque Maman soit abon-
damment f leurie I

Jolis bouquets depuis 30 centimes, belles plantes
f leuries depuis 60 centimes . 7372

Se recommande p. &«___, j-_ ___ _t.-C.

HEIM E L IG
Chalet-Pension Tea-Room

Grandes Crosettes 49
Le plus heau site des envi rons de La Chaux-de-Fonds

Vue magnifique
Belles chambres pour séjour de lr. 6.— à 6.50 (4 repas)

TENNIS
Consommations de ler choix. Spécialité de charcuterie de cam-
pagne. Orème. Gâteaux. Croûtes aux Iraises tous les jours.

RADIO - GRAMO — CONCERT
Téléphon. 23.360. Se recommande, RITTER.

Les grandes randonnées
des cars rouges du garage Patthey

t*. Da -1 au .5 mai. 5 JOURS A LA _ 1ÊI._ T_ .I.I .A_ -1_ E ET
UANS LE IHIUI , accompagnés .
MARSEILLE i 2me ville de France, ses ports, etc.
AltLES : Les Arènes, etc.
NIMES i (Eternelle préface de l'Italie).
AVIGNON i Le château des Papes , etc.
ORANGE : l'Arc de Triomphe, l'Amphithéâtre.

retour par VALENCE
Ce voyage des pluB instructifs est ie plus beau qui ait été orga-

K nisé jusqu'à aujourd'hui vers
LA ROMB FRANÇAISE

Prix compris entretien Fr. _ _0.— . Hôtels de ler rang. . .
S*, POUR PENTECOTE - Da 30 mai aa ler juin.

_ '/, jours ea SUISSE ORIENTALE
ZURICH - TOGGENBURG - APPENZELL - ST-GALL - RO-
MANSHORN -' CONSTANCE (l'Ile Mainau) - CHATEAU
D'ARENENBERG (résidence de Napoléon III).
Prix compris entretien Fr. 60.— Hôtels de ler rang.
Le 60% du prix d'un voyage en autocar reste dans le pays.

Renseignements et ins.riotions : Royal Olflce, 66, rue Léopold-
Robert , La Chaux-de-Fonds (Tél. 21.839), et Garage Patthey. 36.
rue du Seyon. Neuchâtel (Tél. 53.016). 7394

BAINS TÂfttGID BACHMANN
ÛBRjAj (Lac des Quatre-Cantons )
Les seuls bains électriques de tan naturel perfectionnés.
Succès étonnants et durables dans les cas de goutte, rhu-
matisme, lumbago, névralgies, sciatique, acci-
dents sportifs (contusions, entorses, luxations, etc.), trou-
bles climatériques, convalescence. - Recommandés
par les autorités médicales. Durée de la cure 11-12 jours
seulement. Demandez prospectus. SA 168781. 6068

Café - Restaurant des
GRANDES-CROSETTES;

Dimanche 10 mai
dès 14 h.

K .JL ______
Bonne musique 7.18

Bonnes consommaiions.
Se recommande Ed. Hadorn.

Brasserie île la Serre
Serre __ 5

Samedi 9 mai

DANSE
organisée par le

P. P. Club Sporters
Permission lardive 7415

Restant des Endroits
Dimanche IO mal

DAMSE
Orchestre Morris Jazz

Le soir__> _¦¦_ -. -_! _£_•_______ _-
dans la salle du bas

Toujours bien assorti
en bons 4 beures

Se recommande,
7416 Albert GUILLAUME

ResîauranldeJ Aviation
Dimanche IO mai

dès 15 heures

Concert
donne par

L'Union Miaulait
Se recommandent. 7398
La Société et le tenancier.

EXPOSITION PERMANENTE
A narlir de liiraètlct.H .40.

De Pouillerel en Orient
par l'image et dessins
Mes voyages 1901-190.

Entree 20 cts par personne
FRET, Collège 4

Hôtel du Cygne
— BEVAIX -

Brandt salie nour sociétés
Cuisine soignée nu

Pension et Chambres

Vacances
à la Déroche

15 mal - 30 juin ¦
deux belles grandes chambres et
ouisiue , meublées. Confort. Jar-
din. Grève privée. — Ecrire sous
chiffre A. R. 7351 au bureau
de I'IMPAHTIAL 7351

HADIÂ6E
Dames et messieurs recevroni

propositions sérieuses et discrètes
en s'adressant à dame distinguée
avant bonnes relations. — Case
transit 355, Berne (timbre-réponse)

SA 864 B 73.8

AU BARCELONA
La sensationnelle

MISS DOLLY
7423 et ses

MUCB.J-.CHO_.
Le célèbre orchestre espagnol. Succès formidable

ARMÉE DU SALUT - NUMA DROZ 102 I
DIMANCHE 10 MAI. à 9 b . 30 et .0 h. i j

REUNIONS SPECIALES §
Bienvenue du Capitaine Hari B

A _ _». H. __ _.-_ . C-- DE CA ___ »_ ___ 9

!
'

¦;j \
JBj gjSf.

"̂  f

Surprise
d ' u n e  7385
v i s i t e l
vi te . . .

p â t é s  f r o i d s
s a n d w i c h  e s
h o r s d ' œ u v r e

G U R T N E R
Place Neuve 10

FIXATEIII. IDEAL
DES CHEVEII1

HA RI VA
_»£? LE GKOS f BA

Jggt\. TUBE 1.911

\\t ty **̂  GRAS
KW_ Présentez celle
Y/mf annnonce s la

I

l P A R F U M E R I E
! DfiJra OMT
«L Vous recevrez un
*_ __> ô_ .7 échantillon

Grandes personnes
seul, ment••••••••••••••••••e

PHOTO
D'AMATEURS

Vos travaux seront exécutés
rapidement et avec soin a
des prix très modérés.
Développement SAd'un «lm aitfV

Copies "¦-_ _ '

Droguerie du uersoix
Ed. GOBAT 4624

Terreaux '. Tél. 2. 092

Votre chauffage ceu
tral a besoiu d'une
réparation u r s o n i c
La grille est cannée
un loint roule, lélé
phonez immédiate
ment au ÎWo . l.s l l

Calorie
Serre ©#__

Bureau ouvert de . '/» _ ¦
midi et ae 13 t/s » IS II.

Baux à loyer. împ. Courvoisier

A louer
ponr tout de suite

ou ponr époque à convenir i

Jaqnet-Droz Ha, &£._ de.
cuisine 7287
D_ .f 1fi rez_ de-cbaussêe de deux
- -IL IU| ebambres et cuisine.

.._iii._ -_ii._î_ _ _ fflt iii "
bres . cornilur, cuisine. 7289
Drnn. D. 1D ._ 2me étaKe de trois
r l _ y i _ .  lU Ju , chambres et cui-
sine. 7290

loilDstrie 26, .ec
r
haXe_ ner.u1e

sine. 729 1
r,ihralt _ r . 2me éUi%e Sua da 3
UIUIUIIUI J, ebambres et cuisine.

...IHoDHOisier 22a, iïiïsLt
lires et cuisine. 729B

Industrie 1UVaXe?.u __ .^
dor. cuisine. 7294

iDAÉll 28, SSfiS _ ? eut
sine. 7295

luUU.Ni . 4, chambres et cuisine.
rnlIÔflO R_ ler éta8e dB 3 cl»ani-
LUIl .y. UO, bres et cuisine. 7297
Mait-M) 1_ 2me é,a-B de 5 cham-
l.lU ll t- L|C_ 14, bres, corridor, cui-
sine. 7298

JqHt-lnz 60, ir. îSSbSî
corridor , alcôve , bains, central,
concierge, ascenseur. 7299
n__ h. 1_ . ler éta^e de 4 cham-
Uuilll. WJ, bres, corridor, cuisi-
ïi ti . balcon. 7300

...POl.-RO.... 100, **£* 4
i-tiambres et cuisine. 7301

Pour le 31 octobre 1936:

Il Piaget 47, fiss fis
ve et cuisine. 7302
llnnht 17D 3me éta%e E3t de 2
UUUU . I.J , chambres et cuisine.

rI . IJ I . .  lll], chambres, corridor,
cuisine. 7304
Nnrri 17Q :ime éta^e °uSBt de 2
HUI U JL-I chambres, corridor.
cuisine 7305

tantihH 37.8u
a..t-

pi_e
d 

2
chaintjres . alcôve , corridor, cui-
sine. 7306
Drnirrà . ffl . '3me éla ^e 0uest de
rlUyiC. IUJ , i chambres, corri-
dor , cuisine. 7307
Nfl.fi IRQ /",le Bta _ 6 da 3 cham-
11U1 U. IU J , bres . corridor, cuisine.

ïta-flioz 109. dpiai.p.8hda_.ba^el cuisine. 7309
1nr M„n R plain-pied Ouest de
ICI Ulula U, 3 chambres et cui-
sine 7310

M M U, _ïï__"K_?_ _ï
liera , chautlage central. 7311

DODU. 114, 
garag6 - 7312

S'adresser à H. Pierre Feiss-
ly, gérant , rue de la Paix 39.

HClfil»! DE L1PHRTI
Compte de Chèques j iostaux

¦Vb 325

_____BS_s___ !s_a___ii i _H': '__________i__s_t__e____________ i
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!!_¦__ ' BBfymW HK ._---i_---&_l-_l_ _—__^__B __-_-i

__¦__'" -_H_____ . '̂ - - ^H

___Hir̂.s«' ¦#r**l* *̂_™J_j
î__- W 4AC^- ^1mTU f̂ Um\mmm

^
m
^^^^^

mm t,

i i y a i HL* J : _̂ . ;' .&m
m L̂ tm Âj ^

¦ __¦ _r___i ___k mm^ Â̂k¦lr__llillli___ »__ !n "_i« _l lp» __l SB_________.

BÉBB
\ , , Dès ce soir à 20 h. 30 Dimanche matinée à 15 h 30. m

La verve joyeuse de IHlax BQ_ <__€B_ r*l«_y, ' 0
La trépidante Conchif a I*IC»_n_fén«__â*'Ot dans ;

1 LA VIE PARISIENNE 1
i d'après la célèbre opérette de Jacques Offenbach.
^A: ,'A \ Un cocktail de musique, de chansons, de gaîté.

M Location, tel , .1.853 7206 Location, tél . .1.853 '

Ii hu
souffran t d'erreurs de jeunesse
ou d'excès de toute nature, a le
plus grand intérêt à lire l'ouvrage
d'un médecin spécialiste, sur
causas , suites et traitement de
l'é puisement sexuel. Prix fr. 1.80
en Umbres-posle . franco. — Edi-
tion Sllvana, Méri.an 453.



A lnnon à l'usage d'appartement
IUUCI ou de bureau , pour df

suite ou époque a convenir , local
chauflé de 3 pièces. — S'adresser
rue du Paro 12, au rez-de-chaus-
sée

^ 
TOo7

A
lnnon pour cause de départ ,
lUUcl , de suite ou époque à

convenir , beau logement de deux
nièces , bien exposé au soleil , v. . c.
intérieur , dépendances et petit
jardin. — S'adresser à la rue des
Combettes 2. au ler étage. 7179

A lnnPP Numa Droz 124, su-
lUUGI perbe 2me étage et un

rez-de-chaussèe de 3 pièces. Prix
modi que. — S'adresser de 9 h. à
15 h., rue Numa Droz 131, au 1«
étage, à gauche. 7255

Â 
IflllPP rue du Parc 94, pour le
IUUCI ai octobre ou avant si

désiré , bel appartement de 4 piè-
ces, véranda , terrasse, chambre
de bains, chauffage central. —
S'adresser Droguerie Graziano,
rue du Parc 98. /364

Promenade 6r f f î&g Sf t
gements de 3 pièces et dépendan-
ces. — S'adresser chez M. A. Mai-
rot , rue de la Serre 28. 7407
" ¦¦ ¦¦ ¦' _____________
Phnmh Pfi A louer à monsieur,
UllulUUl C, chambre meublée ex-
posée au soleil. — S'adresser rue
de lu Serre 9. au ler élage. 73t_3
P .hamhpQ meublée , exposée au
-Il -UIUI G soleil , est à louer de
suite. — S'adresser rue du Parc
70. au 2me étag e, à droite. 7388
r h a m hp o  a louer non meublée,
.ll-lllUl . par _ â la cuisine. —
^'adresser au bureau de I'IMPAB-
TIAL 7401

.ui l lû.  (K>_ - la lessive a v-.-u-
0 GlllOi. cire, chez M. Ch. Boillat ,
rue Léopold-Robert 61. 7263

Â
nnnHnn poussette « Wisa-Glo-
ICllUl C __ a).( parfait état. —

S'adresser rue du Parc 100. au
ler étage, à gauche. 7384

A t.ani.no radio «Telefunken.
ÏCUUIC en bon état. — S'adr.

au bureau de I 'I MPàRTIAI,. 7 .28

PpPfififlnt A. vendre un appareil
.I.OO-IU. de projection aveo
moteur et dispositif 100 mètres,
ainsi qu'une moto caméra Pathé-
Baby, films et toutes fournitures,
le tout frs 190.—. S'adresser rue
du Nord 177. au ler étage, à gau-
che, de 13 à 14 heures et de 18 à
19 heures. 7403

-.a.-Ciîil do 8 mai 1036
N A I S SA M O E

Grosp ierre-Tocbenet , Madeleine-
Yvonne, fille de Zélim-Guillaume ,
agent de police et de Yvonne-Ma-
rie, née Perrenoud , Neuchâteloise.

PROMESSES DE MARIAGE
Frossard , Louis Georges , borlo

ger . Bernois et Arduini , .iulia-Ma-
rie Cécile, Italienne. — Virchaux .
Marcel-Robert , guillocheur , Neu-
châtelois et Lampert. Héléne-Mar-
«uerite , de Vaduz (Lichtenstein).
— Jenny, André-Willy, ferblan-
tier, Bernois et Neuchaielois et
Deschenaux. Emma-Marguerite ,
Fribourgeoise.

MARIAGES CIVILS
Iseli , Ernst , manœuvre et

Schafiler . Eisa - Albertine , lous
deux Bernois. — Voumard , Ro-
ger Albert , serrurier , Bernois , et
Hennet , Marthe-Hélène, Bernoi-
se et Neuchâieloise. — Leyster,
Willy, magasinier . Neuchâtelois ,
et Biedermann, Nelly - Andréa ,
Bernoise. — Brechbûhlar.
Edouard-Ulrich , chauffeur , Ber-
Dois, et Weber, Suzanne-Nelly.
Argovienne. — Paralle , André-
Luc-Louis, correct, ur , Bernois,
et Furno, Irène-Eva-Marcelle,
Italienne,

Rose-Marie Schneider
rue Numa-Droz 31

Téléohone 2..I49 7393

Arts décoratifs
Porcelaine, Suir

Ouvrages divers. Exécution
de commandes, [leçons
gours le mercredi soir.

3
spécialités :

pinceaux
couleurs
vernis

DESSOUSLAVY
vous conseillera
pour toute
app lication
Paix 51 a 7409

B FILLE
libérée des écoles, cherche
place, pour petits travaux de
bureau ou d'atelier. — S'adresser
an bureau de /' .MPARTUL 74/(

__ _ _ _ ___
Bon ouvrier sachan t bien coller

cherche place pour le 18 mai. —
M . Wessel, Envers 57, Le Lo-
ole. 7169

Chef-
Régleuse

8'/. -t 5' .4 ancre, plat , qualifiée ,
est demandée par fabrique im
portante. — Offre sous chiffre La
20941. A Publicitas , .tienne.

Bonne 7426

cuisinière
pour pension cherchée. Place a.
l'année. — Photo et copies de
certificats à ad resser a Pension
liai.!mann, 48 Tranchées, Ge-
nève. *

DREVEIS 1
ASOSER, Ing. -Con. en
La Chaux-de-Fonds I

Léop.-Rooert 7s - Tél . ... 182 I
L Berna, Bienna, Lausanne J

' _^______P^ WBPP_M*F V__£__ . _______________!

H. .-H 11 n ¦ I \ \  191111L ni 'îl'_P.

',TEU_2.02B • PROGRES 99a "**

Je cherche pour La
Chaux-de-Fonds et région

Dépositaires-
placiers

sérieux, pour « PliTITS-
SU ISS ES . et autres fro
mages Irais: - S'adresser
Genoiid, Terra , siéro 14
Genève. OF2775G 7:195

Mjt'AiA- SHSNMH

^̂ ^̂  
Du __ i.g @ neuïî? | ""Ir t̂P

ÎSr* ^f  ̂ Non, seulement une non- TX j Ŝ / T .̂
A K _ V .f velle lessive-Radloi. ! / M  \\ f j

t i' N Vt /
\ A&_ y Radlon, la nouvelle lessive

(&&*|1 automatique, donne vraiment

fiS^i-flL^. <_jf^__ du linge plus blanc-et même,

_^lff_n_r_l ̂ ____P parsurcroît, II lui communique

L_k_f_^l_^î ^ _̂ une oc,eur d'une fraîcheur in-

l̂ olrt!___ 1̂ 
comparable. Radion est la

H» "' ____.'' ! S''' 
lessive de la maîtresse de

E_-_____fl- >''' __i Hf - maison moderne! Vous devez

...lave automatiquement — rend le linge plus blanc! >
Pour tremper le linge: seulement la soude à blanchir '

OMO!

I _,._, S A V O N N E R I E  S U N L I G H T  O L T E N -  F O N D É E  EN 1B.8 ?
RI6-0 _ _  SF ____________ . ._ > . ¦ ¦

r Maison i Peuple - La __!_ _§-. .îI_S "i

I 

Samedi et Dimanche R E S T A U R A N T  i

CONCERT JO ._£.?."«•*
, , fr. 2.— pour les enfants au-dessous de Z

par le Club d'Accordéons 1_ ans •«L'Abeille - •
Dir. M. Moeschler Crème d'Avoine 1

P R O G R A M M E  C H O I S I  Canelonis à l'Italienne •
_ , , „_, „.;„_„ Roastbeef Printanier »Entrée 20 centimes Pommes nouvelles •

! 

Dimanche après-midi et soir, Salade J
entrée libre Bouchée Fémina O

Communication du résultat des élec- Autres menus à fr. 1.70, %—, 3.50 , j
• tionsaufuret à mesure de leur arrivée Vol-au-Vent 7408 •

• •Q©e©« ©«o©« ©©•©«•©#*¦ ©©«©©©©©©©©©©©©©©©©©©©©©©a©©©©©©©©©©©©©©

JXPâÉM p ûMûM &4 *..
VëR-TABLES, T.SSEES MAIN.
SUPERBES «©LOBIS ET SUJETS. MARCEL JACOT S. A.
TOUTES GRANDEURS. TAPISSIERS - DÉCORATEURSDEPUIS FRS 3.- 6154 ITmmJ mmPAIX 71. TEL. 22.551

- -"TTT7 .ni __nrtriwr.TrrrrtHrr-Triwiv.

POIIf IttQIttlinf quelques jolies fleurs

. A. tV _̂__-
^̂ ^̂ Plantes vertes et fleuries

\ J^~ Cactus fleuris

CHOIX llllillll tt Voyei nos étalages 7258

Bâtiment avec Mangerie
à vendre A Lausanne. Boulangerie disponible immé-
dialement. Prix de vente, ir. 70,000.—. S'adresser Etude
itllchaud, notaire, Haldimand 14, Lausanne.

AS 15789 I ,  95"'.

Associé
Bn vue Ue développement d 'une  allatr e de jj ranti rappon

ilnns le canton de Fribourg, cherchons associé.
i Faire offres par écrit , avec cap ila l  disponible , aoua chiffre

I» , I95_ B , à Publicitas. Fribourg;. ? _ i .

le magasin
qui vend la

couleur
DESSOUSLAVY
conseils
location matériel
Paix 51 a

7410

PLACEMENT DE FONDS
A -vendre im meuble locaiil

bien silué. comprenant affaire
commerciale de bon rendement et
appar tements  modernes. Rapport
intéressant . — Pour tous rensei-
gnement , écrire sous chiffre P.
1921 IV.,< à Publicitas, IVeu-
ehàiel P ,l«aiN 708!)

Meuble*
de bureau

d'atelier ei agencement ue magasin
à vendre, bureaux, ministre et
américain , tables, classeurB. col-
•fres-lort depuis h. 100 —, layettes
casiers, tabourets-vis.r , .50,quin-
quets fr. 3 BO, balances, eto. — II.
Ferner , rue I_éopold-Bober t 82.

• Tel. - _3.367. 6518

Récompense
est offerte a la personne qui don-
nera des renseignements permet-
tant de découvrir l'auteur du vol
d'une remorque pour bicyclette
marque -Condor», 2 roues, pneus
650 à talons, châssi s noir, cais-
son en bois vernis jaune, renfer-
mant une caissette en fèr. — S'a-
dresser à M. S. Guyot , Laiterie
Modèle, rue Léopold Robert 31,
a La Chaux-de-FoDds. 7_5_

roofo Allegro dAre.en

parlaii état tr. _!5t..— éclairage
Bosch comp let neuf Même adres-
se â vendre transmission avec pa-
liers poulies , moteur alternatif 1
HP. état neuf , das prix. — S'ndr.
Garage Hôtel-de- Ville S. A. 7358

A lnnon à proximité de la gare
iuuci pour le 31 octobre ,

beau logement de 4 chambres ,
cuisine,^corridor , w C. Intérieurs,
toules dépendances , cour, Jardin
potager , lessiverie En plein soleil.
— Pour visiter et traiter, s'adr.
au bureau René BOLLIGER, gérant,
rue Fritz Courvoisier 9, 714.
Lapidcur îSSW»
sans transmissions, disponible de
suite. — Faire oflres sous chiffre
C. B. 740 - au bureau de I'IM-
PARTUT.. 7 'l _

l l nmA. t i r i i i f l  "autant bien trains
1. _Ul. _ _lqll- cherche place, —
S'ad resser au bureau de I'IMPAR-
TIA L

^ 
7417

P OP .ftnno a un certain âge et de
r . l û U l l llC toute confiance cher-
che à faire un ménage soigné de
2 â 3 personnes. — Offres sous
chiffre A. II. 7.4., au bureau
de I'IMPARTIAL. 7244

(.n nhornho Pour i9une mle'UU _ LlDll. ll - Suissesse alleman-
de, libre d'école, bonne p lace pr.
aider au ménage, bon traitement
désiré. — S'adresser au bureau
de I 'IMPARTIAL. 7365

On demande '"SS^S^Sïï
commissions et aider au ménage.
— S'adresser chez Mme Jeannin ,
rue du Puits 15 7391

Lfldomont  3 PièoeB. 2me étage ,
L.g .lIlBU. vl iia ensoleillée.
Tfll lPnl ip .  f. ran(i Jardin , prix1 .111 DUC. , avantageux. A louer
pour le Hl oclobre. — S'adresser
au bureau de I'I MPAHTIAL . 7H92
I.nilhc .' .U Un uel appar tement
UUllDS 10.. a louer pour le 31
octobre. 3 pièces, w.c. intérieurs,
toutes dépendances. Prix modéré.
— S'adresser au ler étage, a gau-
che; 7134

Â lnllPP Pour *e 3l octobre pro-
IUUCI chain , rue de la Paix 1,

très belle situation ensoleillée et
vue , un appartement soigné, ler
étage, 3 grandes chambres , cham-
bre de bains , chauffage central
balcon , grands dégagements. —
S'adresser rue du Temple Alle-
mand 61, au 1er étage, 7366

Plia lot A louer pour la saison_ 11_ 1GI d'été.dans chale .très bien
silué , à proximité de la gare de
Bellevue, 2 appartements de 5
pièces. — S'adresser a Mesdames
Calame et Montandon , rue du
Nord 113. 7356

Â lftllPP gement de 3 chambres
IUUCI cuisine et dépendances

— S'adresser à M. Jean Arm, pê-
cheur, St-Aubin (Niel). 7020

A kwer
A-"_l. l-â g -t l - ,  chaussée ven i
de 3 chambres , jardin , en plein
soleil. 7061
Da] j i p JO  rez-de-chaussée vent
UCrflll  1-, de3 chambres, beau
dégagement. 706.
Tpppp anT Q rez-de-chaussée
1 Cl I CClllA u, gauche de 3 cham-
bres, corridor. .06 1
PIûll n . Q v> rae sua de 3 cham_ 1CUI _ 0, bres . corridor. 706b

Temple-Allemand ! 5, .S. a.
3 chambres , corridor. 7064
Ro .n .ito 7 ;Jme ouesl ao tl'°'3
OCrtU'OIl. I , chambres, central .
bains , lialcon. 7066
Ralann o  R -me ou 3me de 4
OalaU.C U, chambres , central ,
bains. 7067
PiPt i r  _ .R 1er vent de 2 cham-
l l t l l l . 10, bres, corridor, lessi-
verie. 7068

Fritz Coapifoisiep 38a, Kâ£
sée sud de 3 chambres, corridor .

7069

Dalttlllt IU, chambres, central ,
et '.me sud de 3 chambres. 7070
TDP. n_ nv  1 rez-de-chaussée de
1 BI I -OUI % 2 chambres. 7071

HÔtel-de-Ville . 69-71, ,01,
1,6

de i pièces à prix modérés. 70?_
PI OIIPC .. 3me ouest de 3 cham-
riCUl » 11, b res, lessiverie. 7073

Mf f l d .-dl 'Ol UO, chambres , cour
en plein soleil.  7074

Hôtel-de-Ville .. -59a-61..
appartemenls de 2. 3 et 4 pièces
à prix modérés. 7075

Industrie _ ., 80°h._;sboresde %..
Vppcniv .a fieau mag»8"11 a
ÏC1 8U1A Ott, prix modique, et
pignon de _ pièces. 7077

Charrière 82, ZXese 75)8
Ra _ _ f_ .. Q belle chambre indé-
Dttù-Clo O, pendante au soleil,
fr. 15.- 7079

S'adresser au bureau René
Rolliger, gérant , Fritz-Courvoi-
sier H

A louor
_¦¦__ ¦«!, ____.'%' _?
pendances ...
Pailïn I logement d'une chamr
IlOllll li bre , cuisine et dépen-
dances.

PrOQTBS 37, ° * indépendante.
__l.I - -.f-- (6, ° Indé pendante .

Fritz Coarvoisier fiZa, ts
pièces et dépendances

S'adresser Banque Cantonale
rue Léopold-Bobert 44 _ -¦- •-

A LOUER
A.-M. Piaget (>î , tiour le 31 oc-
tobre , grand local a l'usage
d'atelier pour n'importe quelle
industrie. - S'adresser à Géran-
ces et Contentieux S. A., rue
Léopold Robert 32. 735j

Envers 26
rez-de-chau ssee de J cliambres , a
louer pour ie 31 octobre , fr. 40.— .
— S'adresser rue du Marché 1,
au 3me étage. 6104

Bôle
A vendre la proprielé du Lllos

Maison confortable , 12 chambres ,
2 vérandas vitrées, chauflage cen-
tral , bains, électricité, vue super-
be, grand jardin , beaux arbres
fruitiers. Surface 5000 ro2. 3 gares
à proximité. Conviendrait aussi
pour pensionnat. — S'adr. I.tude
Branen, notaires. Neuchâ-
lel . p-l-Oi. 6863

VILL/V LOCitTIVE
ca w__ m_ __ _--ï 7/75

entre Lausanne et Renens , quar-
tier tranquille, grand j ardin po-
tager et d'agément, vue , confort.
Deux beaux appartements de _
pièces et hall. ««rage. — S'adres-
ser à M. E- Ouwald. Kenens.

Demande à acheter
pi lll.U_.-T H _a__ .

1 lit , 1 armoire, 1 table de nuit .
1 lavabo ou toilette , 2 chaises. —
Envoyer les offres, sous chiffre .
A. K . .405, avec Indication de
prix , ait bureau de I'IMPARTIAL

7405

Piano
Ou deuiaude à acheter un

piano d'ooeasion. — Faire oflres
_ M. L. Boillat.instituteur, Let.
Breuleux. 7413
n ni—nui mi 1 1  iiiiiMia________n_-_

Tour de mécanicien
110 mm. hauteur de pointes. 3_U
mm. entre, est a vendre, fr. 230.-
Un vélo d'homme fr. 40.-. — S'a-
dresser au bureau de I'IMPAR -
TIAL. 7368

Car mes __n_ .e_ ne sont pas vos
pensées si vos voies ne sont p as mes
voies, dit l 'Slernél.

Msaïe LV, 6.
Hepose en paix cher papa.

Mademoiselle Jeannie Gi gon . é Zurloh,
Mademoiselle Mariette Gigon, à Zurich ,
Les enfants de feu Achille Gigon , a Courgenay,

iiinsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde
douleur de faire part A leurs amis et connaissances du
décès de leur cher papa, frère, beau-frère , oncle, neveu
et cousin.

Monsieur Achille 6IG0N
que Dieu a repris à Lui, après une courte maladie, dans
_u 62me année. .

La Chaux-derFo-ids, le 8 mai 1936.
L'incinération, SANS SUITE, aura lieu lundi 11

mai, a 15 heures ; départ de l'Hô pital à 14 h. 30.
Uno urne funéraire sera déposée devant le domicile

mortuaire : eue du Doubs 143. 7422
Le présent avis tient lieu de lettr e dé faire-part.

Les familles de feu Madame Anna
ARM , née Kôhli , très touchées par les nom -
breuses marques de sympathie , remercient toutes
les personnes qui les ont entourées pendant ces
jours pénibles de grand deuil. 7421

Les en laul s  lie leu Monsieur Edonard
[tOLLE , alawi que leu lamilles parentes et al-
liées, vivement touchés des marques de sympathie qui
leur ont été témoignées au cours de ces jours de pénible
séparation , expriment leurs sentiments reconnaissants.
Leur affliction, a été atténuée par la part qui a été prise
II Jeur deuil et par les témoignages rendus à leur cher
• iétunt ;  Ils remercient tout particulière ment la Société
de muaiquo Les Armes-Réunies, la Société de se-
cours La Mutuelle, la Fédération Cantonale Neu- i
châteloise des Mutuelles, l'Orchestre L'Odéon,
La Direction et le personnel de la Fabrique In-
viota S. A. 7420

Dans l'impossibilité de répondre individuelle-
ment aux nombreuses marques de sympathie qui

i leur ont élé témoignées en ces jours de doulou -
reuse épreuve , Madame Emile BRODBECK
HUGO- flOT et familles prient de trouver
ici l'expression de leur profonde reconnaissance.

740 i



La défense dufranc français
Aucun motif d'alarme, déclare M. Blum

L'Allemagne reconnaît le gouvernement italien _ _____ nbeba
La conquête de l'Ethiopie

l'occupation de iiarrar
ROME, 9. — Les colonnes motorisées du gé-

néral Graziani , après une marche rendue dif-
ficile par le mauvais temps, ont occupé jeudi la
ville de Iiarrar. La population a accueilli les
Italiens avec joie. Chefs, notables, clergé, sont
allés à la rencontre des troupes et ont fait acte
de soumission.

Le long du parcours Djidjiga-Harrar des
groupes armés se sont présentés au comman-
dant des colonnes et ont remis leurs armes.

D'importants dépôts d'armes et de munition
ont été trouvés dans la ville de Harrar.

Les journaux déclarent que le général Gra-
ziani a atteint tous les objectifs qui lui ont été
assignés par le haut commandement.

Ij La reddition du ras Seyoum
Les télégrammes d'Addis-Abeba annoncent

que le ras Seyoum s'est présenté au comman-
dement du 3me corps d'armée pour faire acte
de soumission.

Le sac d'Addis-Abeba
Tout le quartier des villas est rasé. — La

légation de Turquie brûlée
de fond en comble

On ne p eut exactement se rendre compt e que
maintenant de l'étendue et de l'horreur des dé-
vastations commises à Addis-Abeba p ar la p o-
pu lace et la soldatesque déchaînées. Où que l'on
regarde, auj ourd'hui, on ap erçoit des signes de
désolation. Le quartier européen n'existe plus.
Toutes les maisons indigènes ont été détério-
rées, ou démolies ou incendiées. Les p illards
n'ont ép argné ni les p harmacies, ni les disp en-
saires. Non seulement les hommes blancs, mais
les indigènes eux-mêmes étaient attaqués p ar
les brutes et beaucoup d'entre eux ont été bles-
sés où tués. Des cadavres carbonisés de blancs,
qui ne sont p as encore identif iés, ont été décou-
verts dans une auto. Si les légations ont ete en
général ép argnées , celle de Turquie, p ar contre,
a été brûlée de f o n d  en comble après avoir été
mise à sac. Le ministre de Turquie a réussi à
grand'p eine à s'enf uir, mais sa soeur a disp aru
et deux de ses domestiques ont p éri. Tout le
quartier des villas que p ossédaient les membres
du gouvernement abyssin et les dignitaires de
la Cour est rasé, à tel p oint qu'on ne saurait
dire où se trouvaient tes habitations. Le seul
édif ice du centre qui f u t  ép argné est l'hôtel Im-
pê rial, qui était déf endu p ar des hommes bien
armés. En ce moment des détachements de sol-
dats italiens sont occup és à déblay er les dé-
combres. La seule légation qni ne f ut p as atta-
quée p ar tes émeutlers est celle de la Grande-
Bretagne, que le ministre avait f ait entourer de
f ils de f er barbelés et que déf endaient de nom-
breuses mitrailleuses.

Les quatre lions du Négus n'ont pas été
épargnés

On mande d'Addis-Abeba que dans les dé-
combres du ghébi impérial on a trouvé les dé-
pouilles des quatre lions du Négus que les pil-

lards avaient tués dans leurs cages. Chose cu-
rieuse: les quatre fauves avaient été amputés
de leurs pattes. On apprit bientôt que les pil-
lards avaient coupé les pattes pour en vendre
les griffes qui se paient cher sur le marché
abyssin.

Un geste significatif
L'Allemagne reconnaît

l'Ethiopie italienne
Le ministre d'Allemagne a Addis-Abeba a été

le pr emier dip lomate étranger à rendre une vi-
site d'hommage au maréchal Badoglio. Les trou-
p es gardant le siège du commandement italien
ont p résenté les armes, dès l'arrivée du minis-
tre. Ce geste signif icatif du rep résentant du
gouvernement allemand ne manque p as d'être
souligné p ar tous les iournaux. Ils l'interprètent
comme une indication que le dip lomate d'Alle-
magne reconnaît le nouvel état de chose. Les
autres dip lomates sont dans l'exp ectative et ce-
la, j usqu'à ce que leur gouvernement resp ectif
ait pri s p osition vis à vis de l'occupa tion ita-
lienne, qui avant ce soir sera proc lamée comme
étant une annexion.
- Vendredi les diplomates étrangers ont reçu la
visite du vice-gouverneur d'Addis-Abeba, Àles-
sandrini, qui leur a officiellement annoncé que
l'Italie avait occupé la capitale ainsi que l'en-
semble des territoires éthiopiens.

M. Alessandrini les a ainsi implicitement in-
formés que dès maintenant et jusqu'à la déci-
sion de leur gouvernement, ils sont considérés
comme des hôtes agréés par le gouvernement
italien.
Sous l'emblème italien — La banque d'Ethiopie

a rouvert ses portes
Suivant la « Gazetta dei Popolo » les diri-

geants actuels de la Banque Impérial e d'Ethio-
pie se seraient présentés au maréchal Badoglio
pour faire acte de soumission, et pour l'informer
que le trésor de l'établissement caché dans les
souterrains et se montant à quelques millions de
lires appartenait désormais à l'Italie par droit
de conquête. Les dirigeants ont demandé l'au-
torisation de continuer le trafic sous le pavillon
italien. La banque a rouvert ses guichets ven-
dredi. Le change se fait sur la base de 6 lires
pour 1 thaler. Les opérations ont été actives
hier. Le commerce local s'est aussi intensifié.
La monnaie italienne est acceptée favorable-
ment au cours stable.

Le Négus en Palestine
Il séjourne à Jérusalem

- JERUSALEM, 9. — L'empereur d'Ethiopie
est arrivé à Jérusalem vendredi après-midi à
16 heures (heure locale). Il s'est rendu aussi-
tôt à l'hôtel, où des appartements lui avaient
été réservés.

Plusieurs milliers dei spectateurs s'étaient
massés sur le traj et et l'ont acclamé. L'empe-
reur et l'impératrice ont répondu au salut de
la foule avec gravité.

A son hôtel, le négus a refusé toute inter-

view déclarant qu 'il désirait se reposer de son
fatigant voyage.
La fortune du Négus — Elle ne doit pas être

négligeable
Cent caisses renforcées de bandes d acier

que l'on croit contenir la fortune du négus ont
été transportées de la gare au couvent où el-
les sont placées sous la garde de policiers
britanniques armés.

C'est au couvent abyssin de Jérusalem
qu 'ont été transportées les caisses contenant,
croit-on, la fortune du Négus.

La grève des bras croisés à Valencia
VALENOIA. 9. — Les mineurs de Barruelo

et de Vallejo ont déclaré la grève des bras
croisés, la direction des mines s'étant refusée à
leur donner une gratification qu'ils réclamaient.
La grève affecte plus de 2000 mineurs.

En Suisse
Une époque révolue. — Le dernier postillon

est mort
BERNE, 9. — On annonce de Berne la mort,

à l'âge de 84 ans, du dernier postillon qui as-
sura le service de la diligence postale entre
Berne et Detiligen. C'est en 1917 que la voiture
des messageries, attelée de trois chevaux,
fut rempacée par une automobile. Le postillon
qui vient de disparaître, dernier vestige d'une
époque révolue, avait eu bien des vicissitudes.
Il fut même un jour l'obj et d'une tentative d'afr-
taque à main armée en traversant la forêt de
Bremgarten, qui s'étend maintenant jusqu'aux
portes de la capitale.

II n'y a pas entente parfaite

(De notre correspondant de Berne)
Berne, le 9 mai.

La décision du Conseil national de créer une
commission permanente des affaires étrangères
n'a point laissé indifférent le Conseil des Etats.
Sa commission de gestion qui s'est réunie peu
après la fin de la session a examiné le problè-
me qui se pose, c'est-à-dire celui de la parité
des deux Chambres.

Supposons, en effet , que les sénateurs, esti-
mant parfaitement inutile de créer un nouvel or-
ganisme qui, par la force des choses empiétera
sur les attributions du Conseil fédéral et aj ou-
tera encore à la confusion des pouvoirs, refu-
sent d'imiter le geste de leurs collègues dépu-
tés. Dans ces conditions, le gouvernement au-
rait-il le droit de consulter la commission per-
manente du National ou de lui faire des com-
munications, alors qu'il ne trouvera pas de com-
mission analogue aux Etats à laquelle il pour-
rait s'adresser ?

Si les Etats n'en veulent rien
Mais tes déclarations de M. Moitta au Con-

seil national , lors du débat qui aboutit à la
création de la commission permanente, étaient
trop catégoriques pour que l'on puisse ensuite
revenir en arrière.

Aussi, dans la réponse dont il a arrêté les
termes vendredi matin, le Conseil fédéral in-
forme-t-il la commission de gestion du Conseil
des Etats qu'il entend donner à la décision du
National les suites qu'elle comporte. Seulement,
le Conseil fédéral veut aussi respecter le prin-
cipe de la parité des deux Chambres et si les
Etats ne jugent pas utile d'instituer une com-
mission analogue, le chef du département poli-
tique s'adressera soit au bureau du Conseil, soit
à sa commission de gestion, toutes les fois qtu'il
demandera un avis à la commission permanente
du Conseil national ou qu'il la convoquera pour
lui faire une a__nmunication.

Dans ces conditions, il est bien possible qrue,
pour simplifier la procédure et malgré le mince
désir qu'il en ait, le Conseil des Etats se rési-
gne à créer à son tour une commission perma-
nente des affaires étrangères. G. P.

Le Conseil des Etats et la Com-
mission des Affaires

étrangères

Xa Chaux-de~p onds
Au tribunal de police.

On a jugé hier une affaire qui fit quelque
bruit en ville. Une dame avait accusé un an-
cien président de la F. O. M. H. de n'avoir pas
distribué intégralement des marchandises, en
particulier des cigares, qu'il avait reçues pour
les chômeurs. On entendit plusieurs témoins
qui n'apportèrent aucune clarté dans les dé-
bats. On eut bien l'impression que le plaignant
ne mit pas toute la prudence voulue dans la
distribution des marchandises en question, mais
d'autre part l'accusée ne put établir la preuve
de détournement. Dans ces conditions , le tribu-
nal condamna la dame à fr. 100 d'amende, avec
sursis, et à une partie des frais, soit fr. 50 sur
un total de fr. 105.60.
Pour dimanche, le temps restera beau.

Le beau temps règne sur tout le pays et ce
matin le ciel est également clair dans la plaine
comme dans la montagne.

Suivant les derniers bulletins, le temps res-
tera beau, avec tendances orageuses, surtout
dans la partie occidentale de la Suisse.
Pharmacies d'office.

Dimanche 10 mai : Pharmacie Vuagneux, rue
Léopold-Robert 7. Pharmacie Coopérative, of-
ficine II. rue de la Paix 72, ouverte jusqu'à
midL

La reconstitution du front
de Stresa

MM. Churchi.l et Hoare désirent le
rapprochement anglo-italien

LONDRES, 9. — Certains milieux politiques
anglais laissent entendre qu'un groupe parle-
mentaire, dont les protagonistes seraient sir
Samuel Hoare, M, Winston Churchill et lord
Harwurt , serait disposé à appuyer le gouver-
nement avec un programme tendant au rappro-
chement anglo-italien et à la reconstitution du
front de Stresa. On fait toutefois observer que
cette nouvell e doit être accueillie sous toutes
réserves. Ce matin , aux Communes, on appre-
nait que les députés conservateurs qui se sont
prononcés dans leur assemblée d'hier pour la ré-
vocation immédiate des sanctions, ont fait tenir
leur rapport à M. Baldwin.

Le questionnaire anglais

Les dix questions posées
au geieft

LONDRES, 9. — Le questionnaire adressé
par le gouvernement britannique au gouverne-
ment allemand se compose de sept pages, con-
tenant 2.500 mots, et est divisé en douze para-
graphes sous forme d'instructions du gouverne-
ment de Londres à son représentant à Berlin.
Le document s'ouvre sur une introduction du
gouvernement britannique qui manifeste sa bon-
ne volonté de collaborer avec le Reich dans
l'esprit du mémorandum allemand du 31 mars.
C'est toutefois l'imprécision des propositions al-
lemandes qui est à l'origine de ce questionnaire.
Aussi le gouvernement de Berlin est-il invité à
répondre aux questions suivantes :

/. Le gouvernement du Reich est-il en état de
conclure des traités réels ?

2. Que pen se le gouvernement du Reich de
l'existence des clauses encore valables du traité
de Versailles ?

3. Que pense -t-il de tous les accords stip ulés
se basant sur les clauses des traités de p aix ?

4. L'Allemagne p ense-t-elle que le moment
est venu de reconnaître l'organisation territo-
riale et p olitique existant en Europe, excep tion
f aite des changements qui po urraient se p rodui-
re sur la base de libres négociations ?

5. Le gouvernement de Londres regretterait
que celui de Berlin n'accep tât p as la limitation
des armements aériens sous p rétexte que VAl-
lemagne est menacée p ar le traité f ranco-sovié-
tique.

6. Les pacte s de non agression avec la Fran-
ce, ta Belgique et la Hollande , tels que les a
p rop osés le chancelier Hitler, p ourraient-ils être
renf orcés pa r des traités de garantie ?

7. Le gouvernement du Reich consentirait-il
à garantir des p actes de non agression avec des
Etats de VEurop e de l 'Est et du Sud-Est p ar des
accords de récip rocité en cas d'agression ?

8. Le gouvernement allemand po urrait-il dire
si dans son espr it le mécanisme de ces p actes
p eut f onctionner dans le cadre du Pacte de ta
Société des Nat ions ?

9. Le gouvernement du Reich est-il disp osé
à étendre le bénéf ice de ces pa ctes de non
agression à la Russie soviétique, à la Lettonie
et à l 'Esthonie ?

10. Quelle attitude comp te adop ter l'Allema-
gne envers la Cour p ermanente de Justice
internationale de la Hay e ?

Une séance solennelle du parlement
égyptien

La proclamation du roi
f aronh ler

LE CAIRE, 9. — Le Congrès égyptien s'est
réuni vendredi à 16 heures en séance publique.
Le trône d'honneur du souverain est resté vide,
le roi Farouk n'ayant pas atteint sa maj orité
politique. .

L'entrée de Nahas pacha, leader waMste, a
déchaîné des applaudissements.

A 16 h. 15, le doyen d'âge a procédié à l'ou-
verture du congrès au milieu des vivats et des
acclamations. Puis il a donné lecture du pané-
gyrique du roi Fouad et de rhorr_mage au roi
Farouk.

Les deux Chambres se sont ensuite séparées
pour procéder à la validation de la prestation
du serment.

Puis le p résident, p ar  trois f a t s, a proclamé
Farouk 1er roi d 'Egypte. Cette p roclamation a
été sdbaêe p ar  les ovations de VassembWe.

Le Conseil de Régence
Il est différent de celui préconisé par le testa-

ment royal
L'unanimité s'est réalisée au Congrès sur la

désignation du conseil de régence qui est entiè-
rement différent de celui préconisé par le tes-
tament royal. L'unanimité s'explique par 1 im-
mense popularité dont j ouit le prince Mohamed
Aly, neveu du roi Fouad, héritier présomptif du
trône. Il semble en outre, que l'accord ait été
réalisé sur le choix de personnalités étrangères
à la politique et j ouissant de la sympathie de
tous les groupes du Parlement.

Cherif Sabri Pacha est le gendre d'Adli Yegen
Pacha, l'un des trois membres désignés par le
testament royal et qui est mort il y a trois ans.
Cherif Sabri Pacha est actuellement sous-se-
crétaire d'Etat des affaires étrangères. Il est
âgé de 40 ans.

Aziz Izzet Pacha, était ministre^ des affaire-
étrangères dans le dernier cabinet. Elevé en An-
gleterre, au collège militaire de Woolwich, il a
épousé une cousine du feu roi. Il est âgé de
70 ans.

# A l'Extérieur

r\. Eblum fait des déclarations rassurantes

M. Blum en confère avec
M. Sarraut

PARIS, 9. — Dans Ventrevue qu'U a eue avec
M. Léon Blum et M. Edouard Daladier, M. Al-
bert Sarraut, p résident au Conseil, a f ait un
exp osé complet et p récis de la situation f inan-
cière et a af f i rmé que rien, dans les f inances
p ubliques, ne j u s t i f i a i t  aucun motif d'alarme ou
de p anique.

M. Blum a f a i t  connaître son intention de
s"exp liqaer sur le programme que son p arti
mettrait en œuvre au gouvernement, d'accord
avec lés autres group ements du rassemblement
pop ulaire. Pour M. Blum la tâche du f utur gou-
vernement sera en p remier Ueu de stimuler
l'activité économique.

Mais les techniciens sont pessimistes
Le rédacteur parisien du « Salut public » de

Lyon relève l'importance des conversations que
M. Léon Blum a eues avec le président du Con-
seil Sarraut et qu'il aura encore avec M. Dala-
dier. Le chef socialiste prend ses précautions
pour le cas où M. Marcel Régnier , qui ne veut
rien faire contre la convert ibilité des billets en
or , serait obligé de passer la main.

On affirme que M. Malvy, à qui sa qualité de
président de la commission des finances permet
d'obtenir des informations sérieuses sur la si-
tuation de la Trésorerie et sur les mouvements
d'or, est beaucoup moins optimiste que ne l'a été
mardi M. Marcel Régnier. On croit savoir, aus-
si, que M. Malvy n'accorderait pas longue vie
au ministère Blum qui pourrait bien être aussi
éphémère que le grand ministère de Qambetta.

Un cran d'arrêt à la campagne
de panique

Toute la presse commente la prise de con-
tact entre le président du Conseil actuel et ce-
lui que Ton considère comme son successeur

M. Léon Blum, sur les épaules duquel pèseront
demain de lourdes responsabilités.

On a fait hier un geste nécessaire, dit le «Pe-
tit Parisien». On a mis le cran d'arrêt à la cam-
pagne de panique que certains se plaisaient à
entretenir. On ne peut exprimer que ce seul
regret, c'est que les déclarations faites par le
leader socialiste n'aient pas eu un deuxième
témoin, M. Thorez, qui sera demain le chef du
groupe communiste de la Chambre.

tï(_f-^ Pas de prélèvement sur le capital
Ainsi donc écrit le «Matin» 0 n'est pas ques-

tion ici de prélèvement sur le capital, ou de
mesures exceptionnelles analogues. U ne sau-
rait y avoir d'embargo sur l'or, ce qui ne ferait
qu'augmenter ce que l'on tente d'enrayer.

Ainsi au fur et à mesure Que les dirigeants
du Front populaire se rapprochent du pouvoir,
ils sont obligés de tenir compte des nécessités
habituelles du gouvernement.
favorable impression — On demande des me-

sures contre les gribouilles de la monnaie
Le « Journal » note que l'impression du pré-

sident du Conseil à l'issue de la conversation
avec son éventuel successeur était qu'il n'y au-
rait aucune raison pour que le calme ne revien-
ne pas dans l'opinon publique.

L'« Oeuvre . écrit, de son côté, que dans la
soirée M. Albert Sarraut n'a pas caché la très
favorable impression que lui avait laissé cet
échange de vue avec des hommes pénétrés de
leur devoir et résolus à redonner à la France
sa confiance, ses ressources et sa faculté créa-
trice.

En attendant , des mesures défensives vont
être entreprises contre les spéculateurs à la pa-
nique. "•" j

Le « Populaire » lance un avertissement à
ceux qu 'il appelle les gribouilles de la monnaie.

L'« Humanité » réclame des mesures énergi-
ques contre les nautfraeewrs du franc

La crise financière et la menace du franc français


